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Pour que la coiffure sorte de la crise  
& exprime son potentiel 

économique et social 

La première étude sectorielle sur la coiffure 

0 

25 

50 

75 

100 

125 

150 

175 

200 

225 

60 65 70 75 80 85 90 95 00 05 10 

Soins de beauté 

Conso. des ménages 

Coiffure 

Consommation des ménages de 1960 à 2011  /   En volume, indice base 100 = 2000  /  Source : Insee  



 

Asterès | CNEC | Page 2 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

Asterès | CNEC | Page 3 

Préambule 
 

Le secteur de la coƛŦŦǳǊŜ Ŧŀƛǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ŦŀŎŜ Ł ǉǳŀǘǊŜ ƎǊŀƴŘǎ 

paradoxes :  

1. Alors que la demande de services aux ménages augmente, 

notamment celle liée à la beauté et au bien-être, le chiffre 

ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ Řǳ ǎŜŎǘŜǳǊ décline Ŝǘ ƭΩŜƳǇƭƻƛ se contracte ; 

2. AƭƻǊǎ ǉǳΩǳƴŜ ŎƭŀǎǎŜ ŀƛǎŞŜ, voire très aisée, se développe dans les 

villes (notamment sur le segment des séniors), les prix moyens 

des coupes restent bas ; 

3. Alors que les grands coiffeurs français connaissent un vif succès à 

ƭΩŞǘǊŀƴger, le secteur génère peu de valeur ajoutée « perçue » 

auprès des consommateurs français ; 

4. AƭƻǊǎ ǉǳŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜ ƭŀ coiffure est intensive en main-ŘΩǆǳǾǊŜΣ 

créatrice de lien social et offre des emplois à des jeunes 

faiblement qualifiés, elle est peu considérée par les pouvoirs 

publics. 

tƻǳǊǘŀƴǘΣ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ƳƻƴǘǊŜ ǉǳŜ ŎŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘƛǎǇƻǎŜ ŘΩǳƴ 

immense réservoir de valeur ajoutée « réelle », et donc de croissance 

Ŝǘ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎΣ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŦǊŀƴœŀƛǎ ŎƻƳƳŜ Ł ƭΩƛƴǘŜǊƴŀǘƛƻƴŀƭΦ Lƭ 

ǇƻǳǊǊŀƛǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ şǘǊŜ ǘşǘŜ ŘŜ Ǉƻƴǘ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛ ŘŜǎ ƧŜǳƴŜǎ 

Ŝǘ ŘΩŀǎŎŜƴǎŜǳǊ ǎƻŎƛŀƭΦ bŞŀƴƳƻƛƴǎΣ ǇƻǳǊ ǉǳŜ ŎŜ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ǎΩŜȄǇǊƛƳŜΣ ǳƴŜ 

inflexion des politiques privées et publiques est nécessaire. 

[Ŝǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘΩAsterès pour le compte du Conseil national des 

entreprises de coiffure (CNEC) visent à établir un état des lieux des 

services de coiffure en France et à formuler des pistes de réforme pour 

offrir au secteur un nouveau souffle. 

 

Rédacteurs :   Nicolas Bouzou    Christophe Marques 

 Economiste Economiste 
 Directeur ŦƻƴŘŀǘŜǳǊ ŘΩ!ǎǘŜǊŝǎ Pôle analyse des politiques publiques 
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Partie 0 

Synthèse opérationnelle 

 

u Avec plus de 70 000 entreprises et près de 160 000 actifs, la coiffure est le ŘŜǳȄƛŝƳŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛǎŀƴŀǘ. Il 

constitue à ce titre un acteur majeur du paysage économique français. 

u Le secteur est cependant en crise pour des raisons conjoncturelles et structurelles. Entre 2008 et 2012, on 

estime que le nombre de personnes exerçant dans la coiffure a chuté de près de 10%, soit une perte 

ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ мс 000 emplois. 

u Les difficultés structurelles du secteur tiennent essentiellement à la faiblesse des prix et à une formation des 

ŎƻƛŦŦŜǳǊǎ ƛƴǎǳŦŦƛǎŀƳƳŜƴǘ ǘƻǳǊƴŞŜ ǾŜǊǎ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜΦ 

c Les salons de coiffure affichent des tarifs horaires parmi les plus bas des services aux ménages. La 

rémunération des salariés est en conséquence faiblŜ Ŝǘ ƭŜǎ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ǎŀƭŀƛǊŜ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩǳƴŜ 

carrière sont limitées. Les salons de coiffure souffrent en retour ŘΩǳƴŜ Ǌƻǘŀǘƛƻƴ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŘŜ ƭŜǳǊ 

main-ŘΩǆǳǾǊŜΦ [Ŝǎ ǎŀƭŀǊƛŞǎ ŜȄǇŞǊƛƳŜƴǘŞǎ quittent le secteur, contraignant ainsi la nécessaire montée 

en gamme de la profession et obligeant les salons à effectuer Ŝƴ ǇŜǊƳŀƴŜƴŎŜ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ŜŦŦƻǊǘǎ ŘŜ 

formation. 

c La formation initiale ŘŜǎ ŎƻƛŦŦŜǳǊǎ ǎƻǳŦŦǊŜ ŘΩǳƴŜ ŎŀǊŜƴŎŜ en ƎŜǎǘƛƻƴ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ, ce qui contribue à 

expliquer la défaillance de nombreux salons. La formation des coiffeurs est essentiellement axée sur la 

transmission des techniques de coiffure et est insuffisamment orientée sur les savoirs et les 

compétences nécessaires à la bonne ƎŜǎǘƛƻƴ Ŝǘ ŀǳ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ ŎƻƳƳŜǊŎƛŀƭŜΦ 
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u Les difficultés du secteur ont été accentuées par la dégradation de la conjoncture économique. En 2010, un 

Français ǎΩŜǎǘ ǊŜƴŘǳ en moyenne 4,5 fois dans un salon de coiffure, contre 6 fois avant 2008. En 2012, cette 

moyenne est vraisemblablement tombée à 4 fois, voire un peu moins. En conséquenceΣ ƭŜ ŎƘƛŦŦǊŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ ŘŜ 

la profession se contracte depuis 2009 après avoir stagné Ŝƴ нллуΦ [ΩŀǘƻƴƛŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŦǊŀƴœŀƛǎŜ 

explique en partie seulement cette évolution. En effet, la demande des ménages pour les services de beauté 

et de bien-être demeure soutenue mais les services de coiffure ne parviennent pas à profiter pleinement de 

cette tendance. 

u Le secteur de la coiffure ŘƛǎǇƻǎŜ ŘΩǳƴ important réservoir de valeur ajoutée, et donc de croissance et 

ŘΩŜƳǇƭƻƛǎΦ Lƭ ǇƻǳǊǊŀƛǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ şǘǊŜ ǘşǘŜ ŘŜ Ǉƻƴǘ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛ ŘŜǎ ƧŜǳƴŜǎ Ŝǘ ŘΩŀǎŎŜƴǎŜǳǊ ǎƻŎƛŀƭΦ 

c La coiffure est une activité ƛƴǘŜƴǎƛǾŜ Ŝƴ Ƴŀƛƴ ŘΩǆǳǾǊŜ pouvant offrir des emplois à des jeunes 

modérément qualifiés. 

c [ŀ ŎƻƛŦŦǳǊŜ Ŝǎǘ ǳƴŜ ŀŎǘƛǾƛǘŞ ǊŞǇŀǊǘƛŜ ǎǳǊ ƭΩensemble du territoire français habité et la densité des salons 

ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ƭƛŞŜ Ł ƭŀ richesse des territoires. Le secteur contribue donc à la péréquation économique et 

sociale des territoires. 

c La coiffure française réussit Ł ƭΩƛƴǘŜǊƴŀǘƛƻƴŀƭΦ Certaines grandes enseignes françaises sont implantées 

dans de nombreux pays et véhiculent ƭΩƛƳŀƎŜ ŘΩǳƴ ǎŀǾƻƛǊ-ŦŀƛǊŜ Ŝǘ ŘΩǳƴŜ ŜȄŎŜƭƭŜƴŎŜ ǘȅǇƛǉǳŜƳŜƴǘ 

français. Le potentiel de déveƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ŎƻƛŦŦǳǊŜ ŦǊŀƴœŀƛǎŜ Ł ƭΩŞǘǊŀƴƎŜǊ Ŝǎǘ en outre très 

important ŀǳ ǊŜƎŀǊŘ ŘŜ ƭΩŜǎǎƻǊ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƭŜǎ Ǉŀȅǎ ŞƳŜǊƎŜƴǘǎΦ 

u Pour que la coiffure puisse exprimer pleinement son potentiel économique et social, une inflexion des 
stratégies ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ et des politiques publiques est nécessaire. En ce sens, nous proposons ŘΩŀǊǘƛŎǳƭŜǊ les 
ǎǘǊŀǘŞƎƛŜǎ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ Ŝǘ ƭŜǎ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜǎ ǇǳōƭƛǉǳŜǎ ǎǳƛǾŀƴǘŜǎ : 

 

Ā PrƻƳƻǳǾƻƛǊ ƭΩŜƳǇƭƻƛ Řǳ ǎŜŎǘŜǳǊ ǇŀǊ ƭΩŀƭƭŝƎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ǇŀǘǊƻƴŀƭŜǎΦ 

Les politiques publiques 

Ā !ŘŀǇǘŜǊ ƭŀ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ŝƴ ŎƻƛŦŦǳǊŜ ǇƻǳǊ ǎƻǳǘŜƴƛǊ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭƭŜ 
des salariés au cours de leur carrière. 

Ā Ouvrir une école française de coiffure à rayonnement international pour 
ǇǊƻƳƻǳǾƻƛǊ ƭΩƛƳŀƎŜ ŘΩǳƴŜ ŘƛǎŎƛǇƭƛƴŜ ƘŀǳǘŜƳŜƴǘ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜ Ŝǘ ŀǊǘƛǎǘƛǉǳŜΦ 

Ā Améliorer la représentativité du secteur pour mieux défendre ses 
intérêts. 

 

[Ŝǎ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜǎ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ 

Ā Opérer une montée en gamme des services de coiffure pour soutenir la 
progression des prix. 

Ā Améliorer la « valeur ajoutée perçue » pour justifier le niveau des prix. 

Ā 5ƛǾŜǊǎƛŦƛŜǊ ƭΩƻŦŦǊŜ ŘŜ ǎŜǊǾƛŎŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎŀƭƻƴǎ ŘŜ ŎƻƛŦŦǳǊŜ vers les segments 
de la beauté et du bien-être. 

Ā Développer une différenciation des prix en fonction des horaires pour 
ƳƛŜǳȄ ƎŞǊŜǊ ƭΩƛǊǊŞƎǳƭŀǊƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩǳƴŜ ƧƻǳǊƴŞŜ ƻǳ ŘΩǳƴŜ 
semaine. 
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Partie 1 

La coiffure : données de cadrage 

 

Le secteur de la coiffure forme un tissu dense de commerces répartis ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ français. Il 

comprend plus de 70 000 établissements dans lesquels exercent près de 160 000 personnes, dont environ 110 000 

en contrat salarié.  

Il existe trois grands types ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜments de coiffure aux caractéristiques propres : les salons sous enseigne 

(franchisés ou appartenant à une marque), les salons indépendants hors franchise
1
 et les coiffeurs à domicile. Les 

salons sous enseigne, implantés dans des lieux de passage, comme en centre ville et au sein de galeries 

marchandes, sont visibles et profitent de la renommée de grandes marques de coiffure. Ces salons ne 

représentent cependant que près ŘΩǳƴ ŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎƻƛŦŦǳǊŜ ǎǳǊ ŘƛȄ. [ΩŜǎǎŜƴǘƛŜƭ ŘŜǎ ǎŀƭƻƴǎ ǎƻƴǘ des 

indépendants non franchisés (76%). Les coiffeurs à domicile opèrent principalement ŀǳǇǊŝǎ ŘΩǳƴŜ ŎƭƛŜƴǘŝƭŜ ǊǳǊŀƭŜ 

et représentent 15% des entreprises du secteur. 

Les services de coiffure pris dans leur ensemble ont généré un ŎƘƛŦŦǊŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ ŘŜ рΣф ƳƛƭƭƛŀǊŘǎ ŘΩŜǳǊƻǎ en 2010, 

soit près de 84 000 euros par établissement en moyenne et 36 900 euros par actif occupé. 

 

Graph 1.  [Ŝǎ ǘǊƻƛǎ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜǎ ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘs de coiffure 
 En pourcentage du total des établissements 

 

Sources : ISM 2009  

 

De manière générale, les salons sous enseigne occupent les zones urbaines densément peuplées tandis que les 

coiffeurs à domicile exercent davantage en zone rurale et au sein de petites agglomérations. Les salons 

indépendants (hors enseigne) sont quant à eux répartis de manière plus homogène entre zones rurales et zones 

urbaines. Les activités de coiffure contribuent ainsi à la péréquation économique et sociale des territoires. 

 

 

 

                                                             
1
 Nous entendons par salons indépendants les établissements non franchisés et ƴΩappartenant pas à un groupe de coiffure. 

76% 

9% 

15% 

 Salons indépendants  Multi-salons 

 Coiffure à domicile 
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Graph 2.  Localisation des établissements de coiffure 
 En pourcentage Řǳ ǘȅǇŜ ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞ 

 

Source : ISM 2009 

 

Le secteur se compose de très petites structures. En effet, la moitié des entreprises de coiffure (51%) ne compte 

aucun salarié. En outre, parmi les établissements employant au moins un salarié, 90% en ont moins de cinq. Les 

dirigeants représentent en conséquence plus du tiers des actifs employés dans le secteur (36%). 

 

Graph 3.  Répartition des entreprises selon le nombre de salariés 
 En pourcentage du total des entreprises 

 

Source Υ LƴǎŜŜ όŦƛŎƘƛŜǊǎ ǎǘƻŎƪǎ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŀǳ м
er

 janvier 2010) 

 

 

Les effectifs salariés sont jeunes Ŝǘ ƻƴǘ ǘŜƴŘŀƴŎŜ Ł ŎƘŀƴƎŜǊ ǎƻǳǾŜƴǘ ŘΩŜƳǇƭƻȅŜǳǊ, voire de métier. Après dix ou 

ǾƛƴƎǘ ŀƴǎ ŘΩŜȄǇŞǊƛŜƴŎŜ Řŀƴǎ ƭe métier, nombreux sont ceux qui se réorientent professionnellement. La moyenne 

ŘΩŃƎŜ ŘŜǎ ŎƻƛŦŦŜǳǊǎ Ŝǎǘ ŘŜ он ŀƴǎ Ŝǘ près de 70% ŘΩŜƴǘǊŜ ŜǳȄ ont moins de 40 ans. Afin ŘΩassurer le renouvellement 

des compétences, le recours à des jeunes en apprentissage est une pratique répandue et appréciée par les 

dirigeants de salons. 
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Graph 4.  Répartition des effectifs employés 
 En pourcentage des entreprises sondées (base : 1 528 sociétés) 

 

Source Υ ǊŀǇǇƻǊǘ ŘŜ ōǊŀƴŎƘŜ όǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŘΩŜƴǉǳşǘŜύ 

 

La coiffure est une profession largement féminine. Les femmes représentent 88% des salariés et 78% des 

dirigeants. 

 

Graph 5.  Emploi salarié de la coiffure, par genre 
 En pourcentage des salariés 

 

 

Source : Pôle emploi (2009) 

 

Au sein de la noƳŜƴŎƭŀǘǳǊŜ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŦǊŀƴœŀƛǎŜ, les services de coiffure sont répertoriés dans la classe des « autres 

services personnels ηΣ ŀǳȄ ŎƾǘŞǎ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ŘŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘŜ ǎƻƛƴǎ ŘŜ ōŜŀǳǘŞ Ŝǘ ŘŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘŜ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ 

corporel. La coiffure représente 44% des établissements de cette classe et 53% des actifs occupés. 
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Graph 6.  Etablissements et emplois des services personnels, par activité 
 En pourcentage des services personnels 

 

Source : Insee 
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Partie 2 

La coiffure est confrontée à des 
difficultés structurelles 
 

 

Le secteur de la coiffure souffre de difficultés structurelles qui tiennent à la faiblesse des prix, et donc des 
rémunérations, et Ł ǳƴŜ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƘŜŦǎ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ ƛƴǎǳŦŦƛǎŀƳƳŜƴǘ ǘƻǳǊƴŞŜ ǾŜǊǎ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴΦ 

 

 

[2.1] Des prix et des salaires bas 

Les professionnels de la coiffure affichent des tarifs horaires parmi les plus bas des services aux ménages. Les 

rémunérations versées aux salariés du secteur sont en conséquence faibles et les revalorisations salariales sont 

fortement limitées. En retour, ƭŀ ŎƻƛŦŦǳǊŜ ǎƻǳŦŦǊŜ ŘΩǳƴŜ Ǌƻǘŀǘƛƻƴ importante de sa main-ŘΩǆǳǾǊŜ, ce qui empêche 

la profession de monter en gamme. 

Des prix faibles au regard du service rendu 

5ΩŀǇǊŝǎ ƭe rapport de branche 2010, la prestation de coiffure la plus fréquemment demandée ς qui comprend la 

ǊŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ǎƘŀƳǇƻƛƴƎΣ ŘΩǳƴŜ ŎƻǳǇŜ Ŝǘ ŘΩǳƴ ŎƻƛŦŦŀƎŜ ς est facturée en moyenne 28 euros pour les femmes et 

18 euros pour les hommes. Or, avec une durée moyenne de prestation de 45 minutes, ces tarifs apparaissent 

relativement faibles au regard des prix horaires observés dans les autres services aux ménages. En effet, ramené à 

une heure de prestation, le tarif moyen pour les femmes revient à 35 euros et le tarif pour les hommes à 22 euros. 

A titre de comparaison :  

Ā les techniciens de maintenance et les plombiers affichent un taux horaire TTC de près de 

50 euros ;  

Ā un mécanicien automobile facture son heure de travail entre 30 et 60 euros suivant la 

ǘŜŎƘƴƛŎƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀŎǘŜ ;  

Ā les auto-écoles facturent entre 40 et 50 euros pour une heure de conduite ; 

Ā les tarifs horaires des services à domicile, tels ŎŜǳȄ ŘΩǳƴ ǇǊƻŦŜǎǎŜǳǊ ŘŜ ǎǇƻǊǘΣ ŘŜ ƳǳǎƛǉǳŜ 

ou de langue, ǇŜǳǾŜƴǘ  şǘǊŜ Ǉƭǳǎ ƳƻŘƛǉǳŜǎ ŎŀǊ ƭŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ǎƻƴǘ ƳƛƴƛƳŜǎΦ 

Un professeur personnel de sport peut facturer de 20 à 70 euros son heure de cours ; un 

professeur de musique ou de langue de 20 à 30 euros. Une société de ménage à 

ŘƻƳƛŎƛƭŜ ŦŀŎǘǳǊŜ ǇǊŝǎ ŘŜ нл ŜǳǊƻǎ ƭΩƘŜǳǊŜ ŘŜ ǎŜǊǾƛŎŜΦ 
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Les prix de la coiffure diffèrent sensiblement entre les différents ǘȅǇŜǎ ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ Ŝǘ ƭŜǳǊ ƭƻŎŀƭƛǎŀǘƛƻƴ : 

Ā Les salons sous enseigne sont soumis à des charges plus importantes que les établissements 

indépendants. Plus grands que les salons indépendants et situés dans des lieux de passage, les salons 

sous enseigne supportent des loyers proportionnellement plus élevés ainsi que des frais liés à la 

franchise. En outre, leur positionnement plus souvent haut de gamme que les autres types de salon 

justifie la pratique de prix supérieurs (34 euros en moyenne pour les femmes et 22 euros pour les 

hommes). Toutefois, on observe le développement rapide des enseignes à bas prix positionnées en 

entrée de gamme. 

Ā Les coiffeurs à domicile ont peu de charges ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ car les spécificités de leur activité leur 

permŜǘǘŜƴǘ ŘΩŞŎƻƴƻƳƛǎŜǊ sur certaines dépenses, telles ƭŜ ƭƻȅŜǊ ŎƻƳƳŜǊŎƛŀƭ ƻǳ ƭΩŜŀǳ. Leurs tarifs sont 

en conséquence en moyenne plus faibles. 

Ā LŜǎ ǎŀƭƻƴǎ ƛƴŘŞǇŜƴŘŀƴǘǎΣ ǎƻǳǾŜƴǘ ŘŜ ǇŜǘƛǘŜ ǘŀƛƭƭŜ όпс҈ ŘΩŜƴǘǊŜ ŜǳȄ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ŘŜ ǎŀƭŀǊƛŞǎύΣ ǎŜ ǘǊƻǳǾŜƴǘ 

dans une situation intermédiaire et pratiquent des tarifs en ligne avec la moyenne de la profession. 

 

Graph 7. Tarif moyen TTC : shampoing - coupe - coiffage, par type de salon 
 En euros  

Source : rapport de branche όǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŘΩŜƴǉǳşǘŜύ 

 

Graph 8. Tarif moyen TTC : shampoing - coupe - coiffage, par localisation 
 En euros  

Source : rapport de branche όǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŘΩŜƴǉǳşǘŜύ
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Que recouvre ƭŜ ǇǊƛȄ ŘΩǳƴŜ ǇǊŜǎǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎƻƛŦŦǳǊŜ ?  

Sur la base des données financières agrégées du secteur (source : Insee - Esane), nous avons étudié la structure 

des ŎƘŀǊƎŜǎ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ de la coiffure ŀŦƛƴ ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ce ǉǳΩŜƴƎƭƻōŜƴǘ les tarifs affichés en magasin.  

En ƳƻȅŜƴƴŜΣ ƭŜ ǇǊƛȄ ŘΩǳƴŜ ǇǊestation de coiffure se répartit comme suit : 

Ā Environ 40% du prix TTC sert à rémunérer la main-ŘΩǆǳǾǊŜ (donc à rétribuer le savoir-faire 

des artisans) et à payer les cotisations sociales.  

Ā tǊŝǎ ŘΩǳƴ dixième du prix eǎǘ ǳǘƛƭƛǎŞ ǇƻǳǊ ƭΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ ŘΩƻǳǘƛƭƭŀƎŜ, de mobiliers, de produits 

ŎŀǇƛƭƭŀƛǊŜǎΣ ŘΩŜŀǳΣ ŘΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞΣ ŜǘŎΦ  

Ā [Ŝǎ ŀǳǘǊŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ǇǊŝǎ ŘΩǳƴ ǉǳŀǊǘ Řǳ ǇǊƛȄ ŘŜ ǾŜƴǘŜ ¢¢/Φ /ŜƭƭŜǎ-ci 

incluent en premier lieu le loyer commercial, puis dans une moindre mesure la sous-traitance 

ŘŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ǘŃŎƘŜǎ όŎƻƳǇǘŀōƛƭƛǘŞ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘύΣ ƭŜǎ ŦǊŀƛǎ ŘŜ ǇǳōƭƛŎƛǘŞΣ ƭŜǎ ŦǊŀƛǎ ŘΩŀǎǎǳǊŀƴŎŜΣ ƭŜǎ 

impôts et les taxes. 

Ā Les services de coiffure sont soumis au taux normal de TVA, soit 19,6% du prix HT. La TVA 

représente en conséquence 16% des tarifs affichés en magasin. 

Ā Enfin, un dixième du prix de vente TTC permet aux salons de rentabiliser leur exploitation. 

Avant de connaître son bénéfice ou ses pertes, un dirigeant devra toutefois déduire de son 

résultat ses charges financières (nettes des produits), ses charges exceptionnelles (nettes des 

produits) et, in fine, ƭΩƛƳǇƾǘ ǎǳǊ ǎes bénéfices. 

A noter que les chiffres ici présentés sont des moyennes recouvrant de fortes disparités entre les salons. 

 

Schéma 1.  Ce que recouvre ƭŜ ǇǊƛȄ ŘΩǳƴŜ ǇǊŜǎǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎƻƛŦŦǳǊŜ 

En euros et en pourcentage du prix TTC 

 

 

Méthodologie : (i) ƭŀ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜ ŘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ Řǳ ǎŜŎǘŜǳǊ est obtenue à partir des données Insee-Esane ; (ii) cette 
structure est redéfinie en y ajoutant la TVA ; (iii) les taux de structure ainsi obtenus sont appliqués ŀǳ ǇǊƛȄ ƳƻȅŜƴ ŘΩǳƴŜ 
prestation de coiffure. 

Source : Asterès, sur la base des données Insee-Esane 
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La faiblesse des prix se retrouve dans la rémunération des salariés 

La coiffure est une activité intensive en main-ŘΩǆǳǾǊŜΦ 5ΩŀǇǊŝǎ ƭŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŦƛƴŀƴŎƛŝǊŜǎ ŦƻǳǊƴƛŜǎ ǇŀǊ ƭΩLƴǎŜŜΣ ƭŜǎ 

frais de personnel représentent 76% de la valeur ajoutée du secteur. Compte tenu du poids du coût du travail dans 

la valeur ajoutée, les revalorisations salariales des artisans coiffeurs sont relativement limitées. 

5ΩŀǇǊŝǎ le rapport de branche 2010, un coiffeur salarié travaillant à temps plein perçoit, en moyenne, un salaire 

mensuel brut de 1 536 euros hors primes, soit près de 1,14 fois le smic en vigueur en 2010. Primes incluses, la 

rémunération est à peine supérieure : 1 581 euros par mois en moyenne, soit 1,18 smic de 2010. 

 

Tab 1.   Rémunérations salariales dans la coiffure  

 

 
Coefficient 
de salaire 

Part dans le 
total des 

salariés 
(1)

 

Salaire 
minimum 

conventionnel 

Salaire brut 
moyen 

mensuel hors 
primes 

Salaire brut 
moyen 

mensuel 
(2)

 

En nombre de 
smic de 2010  

   Assistant ou coiffeur débutant 110 8% 1 отл ϵ 1 осп ϵ 
(5)

 1 393 ϵ 1,04 

    Coiffeur 120 4% 1 отр ϵ 1 оуф ϵ 1 410 ϵ 1,05 

    Coiffeur confirmé 130 28% 1 оур ϵ 1 пос ϵ 1 492 ϵ 1,11 

    Coiffeur qualifié 
(3)

 140 47% 1 пнр ϵ 1 рпр ϵ 1 590 ϵ 1,18 

    Agent de maîtrise 
(4)

 160 13% 1 ррр ϵ 1 тор ϵ 1 787 ϵ 1,33   

   Moyenne - - - 1 рос ϵ 1 рум ϵ 1,18 

  (1) lecture : 8% des salariés de la coiffure à temps plein sont des assistants ou des coiffeurs débutants 
  (2) dont primes 
  (3) salarié titulaire du brevet professionnel (BP) ou du brevet de maîtrise (BM) 
  (4) salarié titulaire du BP ou du BM avec dix années ŘΩŜȄǇŞǊƛŜƴŎŜ Řŀƴǎ ƭŀ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴ 

(5) dont contrats de professionnalisation (ce qui explique un salaire moyen inférieur au salaire minimum conventionnel) 
 Sources : rapport de branche 2010 ; convention nationale de la coiffure ; calculs Asterès 

  

 

Les salaires versés dans la coiffure figurent ǇŀǊƳƛ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ŦŀƛōƭŜǎ ŘŜ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜΦ Au sein des 732 sous-classes de 

ƭŀ ƴƻƳŜƴŎƭŀǘǳǊŜ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŦǊŀƴœŀƛǎŜ, la coiffure était le 5
ème

 secteur ayant le salaire brut moyen le plus faible en 

2009 (dernières données disponibles)Φ 9ƴ ŎƻǊǊƛƎŜŀƴǘ ƭŜ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ǎŀƭŀƛǊŜ Řǳ ǘŜƳǇǎ ŘŜ ǘǊŀǾŀƛƭΣ ƭŀ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴ ƴΩŜǎǘ 

guère mieux lotie (6
ème

 rang des salaires les plus faibles).  

 

A cet égard, les salariés de la coiffure touchent un salaire moyen inférieur à celui des salariés des magasins 

ŘΩƘŀōƛƭƭŜƳŜƴǘ ƻǳ ŘŜ ƭŀ ǊŜǎǘŀǳǊŀǘƛƻƴ ǊŀǇƛŘŜ. Leur niveau de salaire est cependant plus élevé que celui des salariés 

du nettoyage, des blanchisseries et des instituts de beauté. 
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Graph 9.  [Ŝǎ ŘƛȄ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ présentant les plus faibles rémunérations salariales 

 Salaire annuel brut moyen par équivalent temps plein ; en 2009 

 
 
Champ : salariés à temps complet ; hors apprentis, stagiaires et chefs ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ 
Source : Insee, DADS 2009 

 

 
La faiblesse des salaires engendre une importante rotation des effectifs  

[ŀ ŦŀƛōƭŜǎǎŜ ŘŜǎ ǊŞƳǳƴŞǊŀǘƛƻƴǎ Ŝǘ ƭŜ ƳŀƴǉǳŜ ŘŜ ǇŜǊǎǇŜŎǘƛǾŜǎ ǎŀƭŀǊƛŀƭŜǎ ǉǳƛ ŘŞŎƻǳƭŜƴǘ ŘŜ ƭΩŞǘǊƻƛǘŜǎǎŜ ŘŜǎ ƳŀǊƎŜǎ 

engendrent une rotation importante du personnel. Plus de la moitié des salariés du secteur (56%) ont en 

ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜ Ƴƻƛƴǎ ŘŜ Ŏƛƴǉ ŀƴƴŞŜǎ ŘΩŜȄǇŞǊƛŜƴŎŜ ŀǳ ǎŜƛƴ ŘŜ ƭŜǳǊ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜΦ  

[ΩƛƴǎǳŦŦƛǎŀƴŎŜ ŘŜǎ ǊŞƳǳƴŞǊŀǘƛƻƴǎ ǎŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴǘ après plusieurs années ŘΩŜȄŜǊŎƛce. Les coiffeurs expérimentés 

ƴΩƻƴǘ en conséquence Ǉŀǎ ŘΩƛƴŎƛǘŀǘƛƻƴ financière à persévérer dans leur métier. Aussi, nombreux sont ceux qui, 

ŀǇǊŝǎ Ǉƭǳǎ ŘŜ ŘƛȄ ŀƴƴŞŜǎ ŘΩŜȄǇŞǊƛŜƴŎŜ dans la coiffure, décident de se réorienter professionnellement. La 

profession se prive ainsi de nombreux artisans compétents alors que ceux-ci sont indispensables pour amorcer 

une montée en gamme des services de coiffure. 

 
 
Graph 10. Ancienneté des coiffeurs salariés  
 au sein de leur entreprise 
 Répartition par ǘǊŀƴŎƘŜ ŘΩŀƴŎƛŜƴƴŜǘŞ  

 

Source : rapport de branche 2010 όǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŘΩŜƴǉǳşǘŜύ 
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Graph 11.  Age des salariés de la coiffure 
 Répartition ǇŀǊ ǘǊŀƴŎƘŜ ŘΩŃƎŜ 

 
Source : rapport de branche 2010 όǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŘΩŜƴǉǳşǘŜύ 

 

La coiffure est en conséquence une profession où les effectifs salariés sont particulièrement jeunes Υ тм҈ ŘΩŜƴǘǊŜ 

eux ont moins de 35 ans. A titre de comparaison, la part des 18 ς 35 ans au sein de la population française en âge 

de travailler (18 ς 65 ans) ƴΩŜǎǘ ǉǳŜ ŘŜ ос҈Φ Les salariés employés par les salons sous enseigne sont plus jeunes 

que dans les autres types de salon (41% ŘΩŜƴǘǊŜ ŜǳȄ ont moins de  25 ans). 

 

c La formation apparaît primordiale au regard de la jeunesse du personnel et de sa 

forte mobilité. tƻǳǊ ƭŀ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴΣ ƭΩŜƴƧŜǳ ŘŜ ƭŀ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ est ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭŀ ǇŞrennité 

ŘΩǳƴŜ offre de qualité sur le long terme et de soutenir la nécessaire montée en 

gamme du secteur.  

 

[2.2] Des dirigeants ƛƴǎǳŦŦƛǎŀƳƳŜƴǘ ŦƻǊƳŞǎ Ł ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ 

[Ŝǎ ŎǊŞŀǘƛƻƴǎ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ 

La coiffure est une discipline artisanale ƻǴ ƭΩŜǎǇǊƛǘ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊŜƴŀǊƛŀǘ Ŝǎǘ ŘŞǾŜƭƻǇǇŞΦ 9ƴ нлмлΣ ƭŜǎ ŎǊŞŀǘƛƻƴǎ ǎŜ ǎƻƴǘ 
élevées à 7 727 nouvelles sociétés, dont près de la moitié ǊŜƭŝǾŜ Řǳ ǊŞƎƛƳŜ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻ-entrepreneur. Le bond des 
ŎǊŞŀǘƛƻƴǎ Ŝƴ нллф όҌсу҈ύ ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜ ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ ǇŀǊ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘŜ ŎŜ ǊŞƎƛƳŜ très favorable au lancement des 
coiffeurs à domicile.  
 
Graph 12.  /ǊŞŀǘƛƻƴǎ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŘŜ coiffure 
 En milliers 

 
ϝ9ƴ нллф Ŝǎǘ ŜƴǘǊŞ Ŝƴ ǾƛƎǳŜǳǊ ƭŜ ǊŞƎƛƳŜ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻ-entrepreneur. Celui-Ŏƛ ŎƻƴŎŜǊƴŜ ŜƴǾƛǊƻƴ ǳƴŜ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ 
coiffure sur deux. 
Note Υ ǘŀǳȄ ŘŜ ŎǊŞŀǘƛƻƴ Ґ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ ŎǊŞŀǘƛƻƴǎ ǎǳǊ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ 

Source : rapport de branche 2010 (données Insee) 
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Toutefois, ƭŜ ǊŞƎƛƳŜ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻ-entrepreneur engendre généralement un ǾƻƭǳƳŜ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ fortement limité. Le 
ŎƘƛŦŦǊŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ ŘŜǎ auto-entrepreneurs est faible, tout comme les bénéfices dégagés. [Ωŀǳǘƻ-entreprenariat 
permet de se constituer un revenu complémentaire Ŝƴ ǇŀǊŀƭƭŝƭŜ ŘΩǳƴ ŜƳǇƭƻƛ ǎŀƭŀǊƛŞ mais est relativement peu 
utilisé pour démarrer une activité principale.  
 
 

Encadré 1.         [Ωŀǳǘƻ-entreprenariat en France  

LŜ ǊŞƎƛƳŜ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻ-entrepreneur est entré en vigueur le 1
er

 ƧŀƴǾƛŜǊ нллфΦ [ƻǊǎ ŘŜ ǎŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ŀƴƴŞŜ ŘΩŜȄƛǎǘŜƴŎŜΣ ону 000 auto-

entreprises ont été enregistrées. Toutefois, seulement la moitié a effectivement démarré une activité économique. Fin 2011, un 

tiers des auto-entreprises établies en 2009 étaient encore actives économiquement et seulement 79 000 ont pu générer un 

revenu positif de manière continue depuis leur création.  

Les revenus dégagés par les auto-entrepreneurs sont faibles. LŜ ǊŜǾŜƴǳ ŀƴƴǳŀƭƛǎŞ ǎΩŜǎǘ ŞƭŜǾŞ en moyenne à 4 300 euros la 

premƛŝǊŜ ŀƴƴŞŜ ŘΩŜȄŜǊŎƛŎŜΣ ǎƻƛǘ trois fois moins que ǇƻǳǊ ǳƴ ŎǊŞŀǘŜǳǊ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ ζ classique ». Lors des années suivantes, les 

revenus des auto-entrepreneurs ont progressé mais sont toutefois demeurés en deçà du smic dans 90% des cas. En 2010, leur 

ŎƘƛŦŦǊŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ ƳŜƴǎǳŜƭ était seulement de 1 000 euros en moyenne. 

 
 

Malgré certains progrès, une formation en gestion insuffisante 

Au regard des difficultés actuelles de la profession, on constate des carences de formation des créateurs et 

ǊŜǇǊŜƴŜǳǊǎ Řŀƴǎ ƭŜ ŘƻƳŀƛƴŜ ŘŜ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ. Cette carence contribue à expliquer la défaillance de 

nombreuses jeunes entreprises de coiffure. 

9ƴ ŘŜǾŜƴŀƴǘ ŎƘŜŦ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜΣ ǳƴ ŎƻƛŦŦŜǳǊ ŀŘƻǇǘŜ ǳƴŜ ŘƻǳōƭŜ ŎŀǎǉǳŜǘǘŜ : ŎŜƭƭŜ ŘΩǳƴ ŀǊǘƛǎŀƴ Ŝǘ ŎŜƭƭŜ ŘΩǳƴ  

gestionnaire. Or, si ses formations ς initiale et continue ς et son expérience professionnelle ont fait de lui un 

technicien accompli, elles ne lui ont généralement pas transmis les savoirs et les compétences nécessaires à la 

ƎŜǎǘƛƻƴ Ŝǘ ŀǳ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ société commerciale. 

Le ŎŜǊǘƛŦƛŎŀǘ ŘΩŀǇǘƛǘǳŘŜ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭƭŜ (CAP) de la coiffure ǎǳŦŦƛǘ ǇƻǳǊ ǇǊŞǘŜƴŘǊŜ Ł ǳƴ ǇƻǎǘŜ ǎŀƭŀǊƛŞ ŀǳ ǎŜƛƴ ŘΩǳƴ 
ǎŀƭƻƴ Ƴŀƛǎ ƴŜ ǇŜǊƳŜǘ Ǉŀǎ ŘŜ ǎΩƛƴǎǘŀƭƭŜǊ Ł ǎƻƴ propre compte. Pour des raisons de santé publique (maniement de 
produits techniques), le brevet professionnel (BP) ou le brevet de maîtrise (BM) sont nécessaires pour tout 
créateur ou repreneur de salon. Or si le brevet de maîtrise dispense une formation poussée en gestion, cela ƴΩŜǎǘ 
cependant pas le cas du brevet professionnel. 

Le brevet professionnel comprend des enseignements relatifs à la vente et à la gestion mais ceux-ci sont limités et 
ƴŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ Ŝƴ ŀǳŎǳƴ Ŏŀǎ ǳƴŜ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ǎǳŦŦƛǎŀƴǘŜ Ł ƭŀ ōƻƴƴŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ǎŀƭƻƴΦ [ŀ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Řǳ brevet 
professionnel se concentre presque exclusivement sur le développement des compétences techniques au 
ŘŞǘǊƛƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀǎǇŜŎǘ ŎƻƳƳŜǊŎƛŀƭ ǇƻǳǊǘŀƴǘ ƛƴƘŞǊŜƴǘ ŀǳ ƳŞǘƛŜǊ ŘŜ ŎƻƛŦŦŜǳǊΦ  

Le brevet de maîtrise est un titre ŎƻƴǎǳƭŀƛǊŜ ǎΩŀŘǊŜǎǎŀƴǘ à un public de dirigeants confirmés et désireux 
ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŜǳǊǎ ŎƻƳǇŞǘŜƴŎŜǎ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ et ŘΩencadrement pour optimiser la compétitivité de leur activité. Cette 
formation convient également aux salariés ayant pour ambition ŘΩŀŎǉǳŞǊƛǊ ŘŀǾŀƴǘŀƎŜ ŘŜ ǊŜǎǇƻƴǎabilités 
managériales. /Ŝ ǘƛǘǊŜ ǎΩƻōǘƛŜƴǘ Ŝƴ ŘŜǳȄ ŀƴƴŞŜǎΦ 9ƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩƘŜǳǊŜǎ ŘŜ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴΣ il accorde deux fois plus 
ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŀǳȄ ŜƴǎŜƛƎƴŜƳŜƴǘǎ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ǉǳΩŀǳȄ ŜƴǎŜƛƎƴŜƳŜƴǘǎ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎΦ Toutefois, le brevet de maîtrise de 
ŎƻƛŦŦǳǊŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŦƻǊƳŜƭƭŜƳŜƴǘ ǊŜŎƻƴƴǳ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŀǳǘǊŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ. Il ne constitue donc pas un passeport 
aux activités de gestion en dehors des salons de coiffure. 

Conscients des nouveaux besoins de la profession, les partenaires sociaux de la branche coiffure ont créé un 
Certificat de Qualification Professionnelle (CQP) « Manager de salon de coiffure ». Celui-Ŏƛ ǎΩƻōǘƛŜƴǘ Ł ƭΩƛǎǎǳŜ 
ŘΩǳƴŜ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŘŜ мл Ƴƻƛǎ Ŝǘ ŘŞƭƛǾǊŜ ŘŜǎ ŜƴǎŜƛƎƴŜƳŜƴǘǎ ǊŜƭŀǘƛŦǎ Ł ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴΣ ŀǳ ƳŀƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ Ł ƭŀ 
ŎƻƳƳǳƴƛŎŀǘƛƻƴ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ. 
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Le manque de compétences en gestion se traduit pour les entrepreneurs par des difficultés intervenant : 

Ā ŀǾŀƴǘ ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŘƻƳŀƛƴŜǎ Řǳ ǇŀǊŎƻǳǊǎ ŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛŦΣ ŘŜ ƭΩŞǘǳŘŜ ŘŜ 

marché, Řǳ ŎƘƻƛȄ ŘŜ ƭΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴΣ ŘŜ ƭΩŜǎǘƛƳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻǶǘǎ Ŝǘ ŘŜǎ ǊŜŎŜǘǘŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŜƳōŀǳŎƘŜ Řǳ 

personnel ; ƭΩƻōǘŜƴǘƛƻƴ ŘΩǳƴ crédit bancaire. 

Ā ŀǇǊŝǎ ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ, notamment dans les domaines de la gestion administrative courante, de 

ƭΩŜƴŎŀŘǊŜƳŜƴǘ Řǳ ǇŜǊǎƻƴƴŜƭΣ Řǳ ǇƻǎƛǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ǎǘǊŀǘŞƎƛǉǳŜ Ŝǘ Řǳ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŎƻƳƳercial.  

5ΩŀǇǊŝǎ ǳƴŜ ŜƴǉǳşǘŜ de 2009 ƳŜƴŞŜ ǇŀǊ ƭΩLƴǎǘƛǘǳǘ ǎǳǇŞǊƛŜǳǊ ŘŜǎ ƳŞǘƛŜǊǎ όL{aύ auprès de 500 entreprises de 

coiffure nouvellement créées ou reprisesΣ Ƙǳƛǘ ǊŜǇǊŜƴŜǳǊǎ ƻǳ ŎǊŞŀǘŜǳǊǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ǎǳǊ ŘƛȄ ƴΩƻƴǘ ŀǳŎǳƴŜ ŜȄǇŞǊƛŜƴŎŜ 

en entreprenariat, que cela soit dans la coiffure ou un autre secteur.  

Cette enquête montre que le parcours professionnel des entrepreneurs du secteur Ŝǎǘ ǘǊŝǎ ǘǊŀŘƛǘƛƻƴƴŜƭΦ Lƭ ǎΩŀƎit 

essentiellement de salariés décidant, pour des raisons généralement non financières, de se mettre à leur propre 

compte. Concernant la coiffure à domicileΣ ƛƭ ǎΩŀƎƛǘ dans un tiers des cas ŘΩŀƴŎƛŜƴǎ coiffeurs salariés qui, suite à une 

ǇŞǊƛƻŘŜ ŘŜ ŎƘƾƳŀƎŜ ƻǳ ŘΩƛƴŀŎǘƛǾƛǘŞΣ ŘŞŎƛŘŜƴǘ ŘŜ ŎǊŞŜǊ ƭŜǳǊ ǇǊƻǇǊŜ ŜƳǇƭƻƛΦ 

Un suivi par des organismes spécialisés trop rare 

Les entrepreneurs de la coiffure ǎƻƭƭƛŎƛǘŜƴǘ ǇŜǳ ƭŜǎ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ ŘΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƳŜƴǘ ǎǇŞŎƛŀƭƛǎŞŜǎ en dépit de leur 

manque de compétences en gestion. Or, quel ǉǳŜ ǎƻƛǘ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞΣ ƭŜ ǊƛǎǉǳŜ ŘŜ ŘŞŦŀƛƭƭŀƴŎŜ est 

particulièrement fort ƭƻǊǎǉǳŜ ƭΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ Ŝǎǘ ƧŜǳƴŜ Ŝǘ ŘŜ ǇŜǘƛǘŜ ǘŀƛƭƭŜΦ  

5ΩŀǇǊŝǎ ƭΩŜƴǉǳşǘŜ L{aΣ сп҈ des entrepreneurs du secteur ǎΩŀppuient sur leur entourage familial au moment de se 

ƭŀƴŎŜǊΣ ŎƻƴǘǊŜ ǎŜǳƭŜƳŜƴǘ нн҈ ǎǳǊ ƭŜǳǊ ŎƻƳǇǘŀōƭŜΣ му҈ ǎǳǊ ǳƴŜ ŎƘŀƳōǊŜ ŘŜǎ ƳŞǘƛŜǊǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛǎŀƴŀǘ Ŝǘ н҈ ǎǳǊ une 

chambre de commerce et de ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜΦ !ucun entrepreneur ǎƻƴŘŞ ƴΩŀ ŘŞŎƭŀǊŞ ǎΩşǘǊŜ ŀǇǇǳȅŞ ǎur un syndicat 

professionnel lors de son lancement. 

Les transmissions ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ de coiffure Ŝǎǘ ǳƴŜ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜ ǉǳƛ Ǿŀ ǎΩƛƴǘŜƴǎƛŦƛŜǊ 

Les carences Ŝƴ ƎŜǎǘƛƻƴ Ŝǘ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ǎǳƛǾƛ ǇŀǊ ŘŜǎ 

structures spécialisées constituent une cause notable de 

défaillances suite aux créations et aux transmissions 

ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜΦ Or la problématique des transmissions est 

ŀǇǇŜƭŞŜ Ł ǎΩƛƴǘŜƴǎƛŦƛŜǊΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ si le salariat de la 

ŎƻƛŦŦǳǊŜ Ŝǎǘ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ƧŜǳƴŜΣ ƭŜ ǇŀǘǊƻƴŀǘ ƭΩŜǎǘ 

moins.  

5ΩŀǇǊŝǎ ƭŜ ǊŀǇǇƻǊǘ ŘŜ ōǊŀƴŎƘŜ нлмлΣ ƭΩŃƎŜ ƳƻȅŜƴ ŘŜǎ 

dirigeants est de 43 ans et мс҈ ŘΩŜƴǘǊŜ ŜǳȄ ƻƴǘ Ǉƭǳǎ ŘŜ 

55 ans. bƻǳǎ ŜǎǘƛƳƻƴǎ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩà moyen terme, plus de 

10 000 établissements de coiffure devront trouver un 

nouvel acquéreur pour cause de départ en retraite. Cette 

vague de transmissions constitue une réelle opportunité 

pour faire évoluer le secteur et soutenir sa montée en 

gamme. Cela suppose néanmoins une meilleure 

formation des repreneurs en gestion car les freins à la 

création ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ǎŜ ǊŜǘǊƻǳǾŜƴǘ Ŝƴ ǇŀǊǘƛŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ 

transmissions : ƻōǘŜƴǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŎǊŞŘƛǘ ōŀƴŎŀƛǊŜΣ ƎŜǎǘƛƻƴ 

administrative et encadrement du personnel, mise en 

ǆǳǾǊŜ ŘΩǳƴŜ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜ ŎƻƳƳŜǊŎƛŀƭŜΧ 

 

Graph 13.     Age des dirigeants de la coiffure 
     wŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘƛǊƛƎŜŀƴǘǎ ǇŀǊ ǘǊŀƴŎƘŜ ŘΩŃƎŜ 

Source : rapport de branche 2010 όǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŘΩŜƴǉǳşǘŜύ 
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Partie 3 

Les difficultés des coiffeurs ont été 
accentuées par la crise de 2008-2009 
 
 
Les difficultés du secteur ont été accentuées par la dégradation de la conjoncture macroéconomique. Avant la 

crise de 2008-2009, un Français se rendait en moyenne 6 fois par an dans un salon de coiffure. Cette moyenne est 

tombée à 4,5 fois en 2010 et vraisemblablement à 4 fois, voire un peu moins, en 2012. 

[3.1] Le cƘƛŦŦǊŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ se replie depuis 2009 

2000 ς 2005 : une croissance soutenue par les prix 

!ǳ ŘŞōǳǘ ŘŜǎ ŀƴƴŞŜǎ нлллΣ ƭŜ ŎƘƛŦŦǊŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ ŘŜ ƭŀ profession était relativement dynamique. Entre 2000 et 2005, 

celui-ci a progressé de 2,4% en valeur par an en moyenne. En volumeΣ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ a en revanche été atone sur cette 

période. Hors effet des augmentations de prixΣ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ des coiffeurs a globalement stagné sur la première moitié 

de la décennie. Les hausses de prix ont donc permis aux coiffeurs ŘŜ ǎƻǳǘŜƴƛǊ ƭŜǳǊ ŎƘƛŦŦǊŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ en dépit ŘΩǳƴŜ 

activité déclinante. Les tarifs de la coiffure ont progressé de 2,3% en moyenne annuelle entre 2000 et 2005, soit un 

rytƘƳŜ Ǉƭǳǎ ǎƻǳǘŜƴǳ ǉǳŜ ŎŜƭǳƛ ŘŜ ƭΩƛƴŦƭŀǘƛƻƴ όмΣф҈ Ŝƴ ƳƻȅŜƴƴŜ ŀƴƴǳŜƭƭŜ ŜƴǘǊŜ нллл Ŝǘ нллрύΦ 

2006 ς 2011 Υ ǳƴ ŎƘƛŦŦǊŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ Ŝƴ ǊŜŎǳƭ 

9ƴǘǊŜ нллс Ŝǘ нлммΣ ƭŜ ŎƘƛŦŦǊŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ ǎΩŜǎǘ ǎǘŀōƛƭƛǎŞ Ŝƴ ǾŀƭŜǳǊ Ŝǘ ǎΩŜǎǘ ǊŜǇƭƛŞ Ŝƴ ǾƻƭǳƳŜ (-1,8% par an en 

moyenne). Le secteur de la coiffure a fortement souffert de la crise économique de 2008 et 2009 et nŜ ǎΩŜƴ Ŝǎǘ 

toujours pas remis. Depuis 2009Σ ƭŜ ŎƘƛŦŦǊŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ ǎŜ ŎƻƴǘǊŀŎǘŜ ŎƘŀǉǳŜ ŀƴƴŞŜ Ŝƴ ǾƻƭǳƳŜΣ Ƴŀƛǎ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ Ŝƴ 

valeur. Cette évolution ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜ ǇŀǊ ƭΩŜǎǇŀcement des visites chez les coiffeurs. 5ΩŀǇǊŝǎ le rapport de branche, en 

2010, un Français ǎΩŜǎǘ ǊŜƴŘǳ Ŝƴ ƳƻȅŜƴƴŜ 4,5 fois dans un salon de coiffure, contre 6 fois avant 2008. En 2012, 

cette moyenne est vraisemblablement tombée à 4, voire un peu moins. 

 
Graph 14.  5ŞŎƻƳǇƻǎƛǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŦŦŜǘ ǇǊƛȄκǾƻƭǳƳŜ ǎǳǊ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ Řǳ ŎƘƛŦŦǊŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ 
 Variation annuelle 

 
Sources : Insee ; calculs Asterès 
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Graph 15.  Evolution du ŎƘƛŦŦǊŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ ŘŜ ƭŀ ŎƻƛŦŦǳǊŜ 
 Variation annuelle 

 
Sources : Insee ; calculs Asterès 
 
 

Graph 16.  LƴŘƛŎŜ Řǳ ŎƘƛŦŦǊŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻƛŦŦǳǊŜ 
 Base 100 = 2000 

Sources : Insee ; calculs Asterès 
 
 
 

Graph 17.  Evolution du CA de la coiffure et du PIB français 
 Variation annuelle des volumes 

 

Sources : Insee ; calculs Asterès 
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La dégradation de la conjoncture économique ŀ ǇŜǎŞ ǎǳǊ ƭŜ ǇƻǳǾƻƛǊ ŘΩŀŎƘŀǘ Řes ménages et les a conduits à 

accroître leur épargne financière de précaution. Les ménages ont en conséquence revu à la baisse leur budget 

consacré aux services de coiffure.  

Cette baisse a ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ ŞǘŞ ŘΩŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ƳŀǊǉǳŞŜ ǉǳŜ :

1. les dépenses de coiffure sont fortement corrélées à la consommation des 

ménages. Lorsque leur consommation ralentit, leurs dépenses de coiffure 

ralentissement également mais de manière plus que proportionnelle ; 

2. depuis le début des années 2000, les dépenses de coiffure progressent à 

un rythme moindre que la consommation des ménages. 

 

 
Graph 18.  Consommation des ménages et dépenses de coiffure 
 Indice de consommation / variation annuelle  

 

Sources : Insee ; calculs Asterès

 

 

Graph 19.  Poids de la coiffure dans la consommation effective finale des ménages 
 Consommation en volume 

 

Sources : Insee ; calculs Asterès
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La demande des ménages pour les services de beauté et de bien-être connaît une forte croissance depuis le début des 

années 2000. Les services de coiffure ne parviennent cependant pas à profiter pleinement de cette tendance.  

 
Graph 20. Consommation des ménages de 1960 à 2011 
 En volume / indice base 100 = 2000 

 
Sources : Insee ; calculs Asterès 

 
 

c Le recul de la fréquentation a sensiblement renforcé la concurrence dans le 

secteur. Les revalorisations tarifaires des services de coiffure, nécessaires 

ǇƻǳǊ ŎƻƳǇŜƴǎŜǊ ƭΩƛƴŦƭŀǘƛƻƴ impactant les charges des salons, sont par 

conséquent limitées. Nous estimons que ƭŜ ŎƘƛŦŦǊŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ Řǳ ǎŜŎǘŜǳǊ ǎΩŜǎǘ 

inscrit en 2012 en recul de 2% en volume et 0,5% en valeur. 
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Encadré 2.            [Ŝ ǇƻǳǾƻƛǊ ŘΩŀŎƘŀǘ ŘŜǎ CǊŀƴœŀƛǎ recule  

bƻǳǎ ƴΩŀƴǘicipons pas de nette reprise pour les services de coiffure avant нлмпΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ƭŜ ǇƻǳǾƻƛǊ ŘΩŀŎƘŀǘ ŘŜǎ CǊŀƴœŀƛǎ ƴŜ 

devrait pas progresser en 2013 pour les raisons suivantes : 

Ā [ŀ ŎƻƴƧƻƴŎǘǳǊŜ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ Ŝƴ CǊŀƴŎŜ ŘŜƳŜǳǊŜ ŘŞŦŀǾƻǊŀōƭŜΦ [ΩŀŎǘƛǾƛǘŞ Ŝǎǘ ŀǳ Ǉƻƛƴǘ ƳƻǊǘΦ bƻǳǎ 

estimons que le PIB progressera peu cette année (+0,3%). Aussi, ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊŜǾŜƴǳǎ 

salariaux devrait être fortement limitée. 

Ā [Ŝǎ ŘŜƳŀƴŘŜǳǊǎ ŘΩŜƳǇƭƻƛ ǎƻƴǘ ŘŞǎƻǊƳŀƛǎ Ǉƭǳǎ ŘŜ о Ƴƛƭƭƛƻƴǎ Ŝƴ CǊŀƴŎŜ ƳŞǘǊƻǇƻƭƛǘŀƛƴŜ Ŝǘ ƭŜǳǊ 

nombre devrait continuer de croître en 2013. En effet, pour résorber le chômage, la croissance 

économique devrait atteindre près de 1,5%, seuil à partir duquel la croissance de la production 

excède celle de la population active et des gains de productivité.  

Ā La consolidation des comptes publics menée par le Gouvernement a accru la pression fiscale 

ǎǳǊ ƭŜǎ ƳŞƴŀƎŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎΦ .ƛŜƴ ǉǳΩƻŦŦƛŎƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ŎƛōƭŞŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ sociétés et les hauts 

ǊŜǾŜƴǳǎΣ ƭŜǎ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴǎ ŘΩƛƳǇƾǘǎ ƛƳǇŀŎǘŜǊƻƴǘ également le revenu après impôt de la 

classe moyenne et des ménages plus modestes. 

Graph 21.         9Ǿƻƭǳǘƛƻƴ Řǳ ǇƻǳǾƻƛǊ ŘΩŀŎƘŀǘ Ŝƴ CǊŀƴŎŜ 
                           Glissement annuel 

 
Sources : Insee ; prévisions Asterès 

 
 

 

LŜ ǇƻǳǾƻƛǊ ŘΩŀŎƘŀǘ ŘŜ ƭŀ ŎƭƛŜƴǘŝƭŜ Ŝǎǘ à juste titre ƭŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ǎƻǳǊŎŜ ŘΩƛƴǉǳƛŞǘǳŘŜ ŘŜǎ dirigeants de la coiffure. Ce 

ƴΩŜǎǘ ǉǳΩŜƴ ǎŜŎƻƴŘ ƭƛŜǳ ǉǳΩƛƭǎ ǎŜ ǎƻǳŎƛŜƴǘ de leur rentabilité et des tensions concurrentielles. 

 

Graph 22.  LƴǉǳƛŞǘǳŘŜǎ ŘŜǎ ŘƛǊƛƎŜŀƴǘǎ ŘŜ ƭŀ ŎƻƛŦŦǳǊŜ ǇƻǳǊ ƭΩŀǾŜƴƛǊ ŘŜ ƭŜǳǊ ƳŞǘƛŜǊ 
 En proportion des entreprises sondées (base : 1 528 sociétés) 

 
Source : rapport de branche 2010 όǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŘΩŜƴǉǳşǘŜ) 
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[3.2] [ΩŜƳǇƭƻƛ ǎŀƭŀǊƛŞ se contracte depuis 2008 

Les effectifs salariés de la coiffure ont reculé de 3,5% entre 2007 et 2010Χ 

La coiffure a été fortement impactée par la crise économique de 2008-2009 et celŀ ǎΩŜǎǘ ŀǳǎǎƛǘƾǘ ǊŞǇŜǊŎǳǘŞ ǎǳǊ ǎŜǎ 

effectifs salariés. En métropole, ceux-ci ont reculé de 1,5% en 2010. Entre 2007 et 2010, le recul cumulé atteint 

ainsi 3,5%
2
Φ ! ǘƛǘǊŜ ŘŜ ŎƻƳǇŀǊŀƛǎƻƴΣ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ǎŀƭŀǊƛŞ français a lui augmenté sur la même période (+1,1%). En outre, 

dans la branche des « autres activités de services » (dont font partie les services de coiffure), les effectifs salariés 

sont demeurés en nette croissance entre 2007 et 2010 (+5,4%). 

En 2011, ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜǎ ŎƻƛŦŦŜǳǊǎ ƴΩŀǾŀƛǘ ǘoujours pas amorcé de reprise et les perspectives demeurent défavorables. 

Les statistiques sectorielles de Pôle emploi pour 2011 et 2012 ne sont pas encore disponibles mais Il est probable 

que la chute des effectifs salariés de la coiffure se soit poursuivie au cours de ces années. 

 
 

Graph 23.  Effectifs salariés de la coiffure 
 En milliers / France métropolitaine 

 
Source : Pôle emploi 
 
 
 
 

c [ΩŜƳǇƭƻƛ ǘƻǘŀƭ ŘŜ ƭŀ ŎƻƛŦŦǳǊŜ όǎŀƭŀǊƛŞǎ Ŝǘ ŎƘŜŦǎ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎύ ǎΩŜǎǘ 
sensiblement contracté en raison ŘŜǎ ŘŞŦŀƛƭƭŀƴŎŜǎ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ 
ǳƴƛǇŜǊǎƻƴƴŜƭƭŜǎΦ 9ƴ нллфΣ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŀŎǘƛŦǎ ƻŎŎǳǇŞǎ Řŀƴǎ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ǎΩŜǎǘ 
replié de 6%. Entre 2008 et 2012, on estime la baisse à près de 10%, soit une 
ǇŜǊǘŜ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ 16 000 emplois. 

                                                             
2
 Source : Pôle emploi 
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Χ ǇƻǳǊǘŀƴǘΣ ƭΩŜƳǇƭƻƛ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŀǳǘǊŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘŜ ōŜŀǳǘŞ Ŝǘ ŘŜ ōƛŜƴ-être résiste 

!ƭƻǊǎ ǉǳŜ ƭΩemploi recule dans la coiffure, celui des autres services liés au bien-être et à la beauté ǎΩŜǎǘ ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ 

développé. Les effectifs salariés des soins de beauté ont bondi de 19,9% entre 2007 et 2010 et ceux des services 

ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŎƻǊǇƻǊŜƭ ŘŜ фΣр҈Φ Les effectifs des services de soins de beauté et ŘΩentretien corporel sont nettement 

moins nombreux que ceux de la coiffure, ce qui contribue à expliquer leurs taux de croissance élevés. Néanmoins, 

cela ne justifie pas la divergence de tendance entre ces activités et la coiffure. Un effet de substitution dans le 

budget des ménages entre les services de coiffure et les soins de beauté, en défaveur des premiers, pourrait en 

revanche expliquer ce phénomène. 

 
Graph 24.  Effectifs salariés des services de beauté et de bien-être 
 En milliers / France métropolitaine 

 

Source : Pôle emploi 

 

 
5ΩŀǇǊŝǎ ƭŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘŜ tƾƭŜ ŜƳǇƭƻƛΣ ƭa démographie des établissements de coiffure employant au moins un salarié 

a cessé de progresser en 2009 (-0,6% entre 2007 et 2010). Les entreprises employant au moins un salarié dans les 

services de soins de beauté et dΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŎƻǊǇƻǊŜƭ se sont quant à elles multipliées (respectivement +18,9% et 

+14,5% entre 2007 et 2010). 

 

Graph 25. Etablissements employant au moins un salarié 
 En milliers / France métropolitaine 

 
Source : Pôle emploi
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[3.3] La forte densité des établissements accentue la 

concurrence et affaiblit les marges 
 

 

Le nombre de salons de coiffure affaiblit ƭŜ ǾƻƭǳƳŜ ŘΩŀŎǘƛvité de chaque établissement. LΩŀƳƻǊǘƛǎǎŜƳŜƴǘ des 

charges et les économiŜǎ ŘΩŞŎƘŜƭƭŜ sont ainsi limités, ce qui explique, au moins en partie, la faiblesse des marges. 

La densité territoriale des salons de coiffure est particulièrement forte. En 2008, on comptait 10,7 établissements 

de coiffure pour 10 000 habitants, contre seulement 3 établissements de soins de beauté.  

 
 
 

Graph 26.  Densité des établissements de service 
 bƻƳōǊŜ ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ǇƻǳǊ мл 000 habitants, en 2008 

 
Source : rapport de branche 2010, sur la base de données Insee 

 

 

!ƭƻǊǎ ǉǳŜ ƭŜ ŎƘƛŦŦǊŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ Řǳ ǎŜŎǘŜǳǊ ǊŜŎǳƭŜ Ŝƴ ǾƻƭǳƳŜ Ŝǘ Ŝƴ ǾŀƭŜǳǊΣ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ Ŝǘ 

ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ƴΩŀ ŎŜǎǎŞ ŘŜ ǇǊƻƎǊŜǎǎŜǊ ŜƴǘǊŜ нллр Ŝǘ нлмлΦ La démographie des salons employant au moins un 

salarié a certes reflué en 2009 et 2010, mais les créations ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ǳƴƛǇŜǊǎƻƴƴŜƭƭŜǎ ƻƴǘ Ǉƭǳǎ ǉǳŜ ŎƻƳǇŜƴǎŞ 

cette baisse. [ΩƻŦŦǊŜ, Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘs, a donc progressé alors que la demande est déclinante. LΩŀŎǘƛǾƛǘŞ 

moyenne ǇŀǊ ŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŀ Ŝƴ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜ ōŀƛǎǎŞ Ǉƭǳǎ ǎŜƴǎƛōƭŜƳŜƴǘ ǉǳŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǎŜŎǘŜǳǊΦ 

bŞŀƴƳƻƛƴǎΣ ƭΩƻŦŦǊŜ Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩŀŎǘƛŦs occupés baisse : -6% en 2009 (source : Insee, enquête emploi 2009). 

[ΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊƛȄ ƴΩŀ Ǉŀǎ ǎǳŦŦƛǘ Ł ŎƻƳǇŜƴǎŜǊ ƭΩŜǎǇŀŎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǾƛǎƛǘŜǎ ŎƘŜȊ ƭŜs coiffeurs. LŜ ŎƘƛŦŦǊŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ 

ǇŀǊ ŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ǎΩŜǎǘ par conséquent contracté ŀƭƻǊǎ ǉǳΩǳƴŜ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ŀǳǊŀƛǘ Ǉǳ 

permettre de le maintenir stable voire en croissance. 
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Graph 27. Evolution de la production par établissement 
 Indice ; base 100 = 2005 

 
Sources : Insee ; rapport de branche 2010 ; calculs Asterès 

 

Les effectifs salariés de la coiffure ont baissé au cours des années 2000, mais de manière moins marquée que 

ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ. La productivité du travail, ƳŜǎǳǊŞŜ ǇŀǊ ƭŜ Ǌŀǘƛƻ ŘŜǎ ŜŦŦŜŎǘƛŦǎ ǎǳǊ ƭŜ ŎƘƛŦŦǊŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ Ŝƴ ǾƻƭǳƳŜΣ ǎΩŜǎǘ en 

conséquence détériorée.  

 

Graph 28. Evolution de la productivité du travail 
 Indice ; base 100 = 2000

 
Sources : Pôle emploi ; Insee ; calculs Asterès 
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Partie 4 

La coiffure est un secteur à fort potentiel 
économique et social 
 
 

Le ǎŜŎǘŜǳǊ ŘƛǎǇƻǎŜ ŘΩǳƴ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ǊŞǎŜǊǾƻƛǊ ŘŜ ǾŀƭŜǳǊ ŀƧƻǳǘŞŜΣ Ŝǘ ŘƻƴŎ ŘŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ Ŝǘ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎΦ Lƭ ǇƻǳǊǊŀƛǘ 

ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ şǘǊŜ ǘşǘŜ ŘŜ Ǉƻƴǘ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛ ŘŜǎ ƧŜǳƴŜǎ Ŝǘ ŘΩŀǎŎŜƴǎŜǳǊ ǎƻŎƛŀƭΦ 

 

[4.1] La coiffure est une activité intensive en main-ŘΩǆǳǾǊŜ 

Les prestations de coiffure sont fortement intensives en main-ŘΩǆǳǾǊŜ Ŝǘ ƭŜ ǊŜǎǘŜǊƻƴǘΦ Eƴ ƭΩŞǘŀǘ ŀŎǘǳŜƭ ŘŜǎ 

ǘŜŎƘƴƻƭƻƎƛŜǎΣ ƛƭ ƴΩŜǎǘ en effet Ǉŀǎ ŜƴǾƛǎŀƎŜŀōƭŜ ŘŜ ǾƻƛǊ ƭŜ ǘǊŀǾŀƛƭ ŘΩǳƴ ŀǊǘƛǎŀƴ ŎƻƛŦŦŜǳǊ şǘǊŜ ǊŜƳǇƭŀcé ǇŀǊ ŎŜƭǳƛ ŘΩǳƴŜ 

machine, même partiellement. 

La réussite et la ǊŀǇƛŘƛǘŞ ŘŜ ǊŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ŎƻǳǇŜ ƻǳ ŘΩǳƴ ŎƻƛŦŦŀƎŜ ǊŜǇƻǎŜƴǘ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎΣ ƭŜ ǎŀǾƻƛǊ-faire et 

ƭŀ ŘŜȄǘŞǊƛǘŞ ŘŜǎ ŀǊǘƛǎŀƴǎΣ Ŝǘ Ƴƻƛƴǎ ǎǳǊ ƭΩǳǘƛƭisation de machines. La productivité du secteur provient ainsi presque 

exclusivement du travail et non du degré de sophistication du capital. La formation brute de capital fixe ne permet 

donc Ǉŀǎ ŘΩŀŎŎǊƻƞǘǊŜ ǎŜƴǎƛōƭŜƳŜƴǘ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛǾƛǘŞ Řǳ ǎŜŎǘŜǳǊΦ Dans la coiffure, l'intensité capitalistique 

(immobilisations corporelles et incorporelles divisées par les effectifs salariésύ ǎΩŞǘŀōƭƛǘ ainsi à seulement 26 000 euros, 

contre 65 300 euros dans les services de soins de beauté (source : Insee ς Esane). 

Lorsque la demande adressée à un salon de coiffure augmente fortement, le dirigeant a donc deux options pour y 

répondre : 

Ā Accroître ses effectifs salariés ; 

ou 

Ā Augmenter la productivité individuelle de ses coiffeurs à travers leur formation. 

Cette stratégie est cependant longue Ŝǘ ŎƻƳǇƭŜȄŜ Ł ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜΦ 9ƴ ƻǳǘǊŜΣ 

compte tenu des limites des capacités humaines, les gains de productivité 

escomptés de la formation serƻƴǘ ŘΩŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ŦŀƛōƭŜǎ ǉǳŜ ƭΩŀǊǘƛǎŀƴ formé sera 

confirmé. 
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[4.2] La coiffure peut offrir un emploi à des jeunes modérément qualifiés

Les salons de coiffure sont très demandeurs de jeunes en apprentissage, notamment du fait de la mobilité importante 

des salariés et du départ des plus expérimentés. Or ƭΩŀǇǇǊŜƴǘƛǎǎŀƎŜ Ŝǎǘ ǳƴŜ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ Ŝƴ ŦŀǾŜǳǊ ŘŜǎ ƧŜǳƴŜǎ 

privilégiée par les pouvoirs publics. En 2011, la France comptait 435 000 jeunes de moins de 26 ans en apprentissage, 

tous secteurs confondus, soit 65% des jeunes en emploi aidé. 

 

Graph 29.  Jeunes de moins de 26 ans en apprentissage 
  9ƴ ƳƛƭƭƛŜǊǎ κ ǘƻǳǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘŜ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ 

 
Sources : Dares ; Insee 
 
 

[ΩŀǇǇǊŜƴǘƛǎǎŀƎŜ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳȄ ŀǾŀƴǘŀƎŜǎΣ Ł ƭŀ Ŧƻƛǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ Ŝǘ ǇƻǳǊ ƭŜǳǊǎ ŀǇǇǊŜƴǘƛǎΦ 

 

Tab 2.  Avantages de la formation par apprentissage 
 

Pour les entreprises Pour les apprentis 

CŀŎƛƭƛǘŜǊ ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 
jeunes et les fidéliser 

Acquérir des expériences 
professionnelles, des savoirs, 

savoir-faire et savoir-être 

Anticiper un transfert de 
compétences dans 
ƭΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ 

tǊƻŦƛǘŜǊ ŘΩǳƴ ǎǳƛǾƛ ŘƻǳōƭŜ ǇŀǊ 
ƭΩŞŎƻƭŜ Ŝǘ ƭΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ 

Recruter un salarié 
opérationnel, dont la 

compétence et la motivation 
sont éprouvées 

{ΩƛƴǘŞƎǊŜǊ ǎǳǊ ƭŜ ƳŀǊŎƘŞ Řǳ 
travail 

wŜƴǘŀōƛƭƛǎŜǊ ƭΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘ 
que représente la formation 

ŘΩǳƴ ƧŜǳƴŜ 

.ŞƴŞŦƛŎƛŜǊ ŘΩǳƴ ǎŀƭŀƛǊŜΣ ŘŜ ƭŀ 
ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ǎƻŎƛŀƭŜ Ŝǘ ŘΩŀƛŘŜǎ 

lors de la formation 

 

 

0% 

10% 

20% 

30% 

40% 

50% 

60% 

70% 

0 

100 

200 

300 

400 

500 

600 

700 

800 

900 

90 92 94 96 98 00 02 04 06 08 10 

  Apprentissage 
  Total emplois aidés 
  Poids de l'apprentissage dans les emplois aidés 



 

Asterès | CNEC | Page 30 

En 2009, la coiffure comptait 19 мул ǎǘŀƎƛŀƛǊŜǎ Ŝƴ ŎƻƴǘǊŀǘ ŘΩŀǇǇǊŜƴǘƛǎǎŀƎŜ όǎƻǳǊŎŜ : Insee, enquête emploi 2009), soit 

environ 19% de ses effectifs salariés. [ŀ ŎƻƛŦŦǳǊŜ Ŝǎǘ ŀƛƴǎƛ ƭŜ ŘŜǳȄƛŝƳŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛǎŀƴŀǘ ŦƻǊƳŀƴǘ ƭŜ Ǉƭǳǎ ŘŜ ƧŜǳƴŜǎ 

ǇŀǊ ƭŜ ōƛŀƛǎ ŘŜ ƭΩŀǇǇǊŜƴǘƛǎǎŀƎe. 5ŀƴǎ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜΣ ƭΩŀǇǇǊŜƴǘƛǎǎŀƎŜ ƴŜ ǇŝǎŜ ǉǳŜ н҈ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ salarié. 

Près de la moitié des entreprises de coiffure avec salariés employaient au moins un apprenti en 2010. Cette même 

année, les apprentis ont représenté une embauche sur quatre (21%). Les dirigeants de salons sont dans leur grande 

majorité satisfaits de leur recours à des apprentis. Néanmoins, le rapport de branche нлмл ƳƻƴǘǊŜ ǉǳŜ ƭΩŀǇǇǊŜƴǘƛǎǎŀƎŜ 

ne débouche pas suffisamment sur une embauche définitive. 

 

Graph 30.  Répartition des salariés de la coiffure par catégorie socioprofessionnelle 

 
Source : rapport de branche 2010 όǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŘΩŜƴǉǳşǘŜύ 

 

 

 
Graph 31.  bƛǾŜŀǳ ŘΩŞǘǳŘŜǎ ƭŜ Ǉƭǳǎ ŞƭŜǾŞ ŘŜǎ ŜŦŦŜŎǘƛŦǎ ŘŜ ƭŀ ŎƻƛŦŦǳǊŜ 
 En proportion des effectifs salariés ou non salariés 

 
Sources : rapport de branche 2010 (Insee enquête emploi, 2009) 

 

 

 

 

 

 

71% 

19% 

3% 

3% 

1% 

1% 

2% 

Coiffeurs confirmés 

Apprentis 

Contracts de professionnalisation 

Coiffeurs débutants 

Agents de maîtrise 

Manucures, esthéticiennes 

Autres 

37% 

42% 

22% 

64% 

0% 10% 20% 30% 40% 50% 60% 70% 

Classe primaine 

6ème, 5ème, 4ème, enseignement spécialisé 

Troisième, CAP-BEP avant l'année terminale 

Terminal CAP, BEP 

Seconde ou première 

Terminale bac pro (équivalent BP) 

Terminale technologique 

Terminale générale 

DUT, BTS 

DEUG 

Licence, maîtrise 

Bac +5 ou plus   Non salarié 

  Salarié 



 

Asterès | CNEC | Page 31 

[4.3] La coiffure contribue à la péréquation économique et sociale des territoires 

Les salons de coiffure font partie de la sphère économique dite « résidentielle ». Cette sphère rassemble les activités 

dont les produits et les services sont destinés à satisfaire les besoins de la population résidant à proximité du lieu de 

ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴΦ hǳǘǊŜ ƭŜǎ ǎŀƭƻƴǎ ŘŜ ŎƻƛŦŦǳǊŜΣ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭƭŜ ŎƻƳǇǊŜƴŘ ŘƻƴŎ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ƭŜǎ ǇŜǘƛǘǎ ŎƻƳƳŜǊŎŜǎΣ ƭŜǎ 

agences bancaires, les restaurants, les loisirs, les services de saƴǘŞΣ ŘΩŞŘǳŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩŀŎǘƛƻƴ ǎƻŎƛŀƭŜΦ 

Par opposition, la sphère « non-résidentielle », également appelée « productive »
3
, rassemble les activités qui ne 

ǎΩƛƴǎŎǊƛǾŜƴǘ Ǉŀǎ Řŀƴǎ ǳƴŜ ƭƻƎƛǉǳŜ ŘŜ Ǉroximité avec les consommateurs. Les biens et services de la sphère productive 

sont destinés à être consommés Ł ƭΩŜȄǘŞǊƛŜǳǊ du territoire où ils sont produits. LΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜΣ le secteur de 

ƭΩŞƴŜǊƎƛŜΣ les services aux entreprises, le transport de marchandises et le commerce de gros, les activités créatives 

forment donc ƭŀ ǎǇƘŝǊŜ ŘŜ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ ƴƻƴ-résidentielle. 

!ǳ ŎƻǳǊǎ ŘŜǎ ǾƛƴƎǘ ŘŜǊƴƛŝǊŜǎ ŀƴƴŞŜǎΣ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭƭŜ ǎΩŜǎǘ ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ŘŞǾŜƭƻǇǇŞŜ Ŝǘ Ŝǎǘ ŘŜǾŜƴǳŜ ƭŜ ǇǊŜƳƛŜǊ 

ǇƾƭŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ Ŝǘ ŘŜ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎΣ Ŝƴ ƭƛŜǳ Ŝǘ ǇƭŀŎŜ ŘŜ ƭŀ ǎǇƘŝǊŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛǾŜΦ Les activités résidentielles ont 

toutefois recours à une force de travail généralement moins qualifiée que celle des activités productives. Les 

rémunérations y sont donc inférieures et les contrats de travail de plus courte durée. 

/ƻƴǘǊŀƛǊŜƳŜƴǘ ŀǳȄ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ǇǊƻŘǳŎǘƛǾŜǎΣ ƭŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭƭŜǎ ǎΩƛƳǇƭŀƴǘŜƴǘ ǎǳǊ ǳƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ƴƻƴ Ǉŀǎ ǇƻǳǊ ǎƻƴ 

dynamisme économique ou la modernité de ses ƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎΣ Ƴŀƛǎ ǇƻǳǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ŎƭƛŜƴǘŝƭŜ suffisante à 

ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŎƻƳƳŜǊce local. Ces activités constituent ainsi un tissu ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ réparties ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ 

territoire français habité.  

La densité régionale des établissements de coiffure ne dépend de ce fait pas de la richesse des territoires (mesurée 

par le PIB par habitant) mais de leur population. Le nuage de points des régions françaises rapportant le nombre 

ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ŘŜ ŎƻƛŦŦǳǊŜ ǇƻǳǊ мл 000 habitants au PIB régional par habitant (graphique 32) est « éclaté », 

traduisant ainsi une absence de relation entre la richessŜ ŘŜǎ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜǎ Ŝǘ ƭΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ des établissements de 

coiffure. 

A noter que la coiffure est ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜƭǎ ƭŀ Ǉƭǳǎ ŘŜƴǎŜ ǎƛ ƭΩƻƴ ǎŜ ǊŞŦŝǊŜ ŀǳ ƴƻƳōǊŜ 

ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ǇƻǳǊ мл 000 habitants. 

                                                             
3 Le terme « productif » ne porte aucun jugement de valeur. Il ne signifie en rien que les activités non résidentielles soient non 
productives dans le sens courant du terme. 
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Graph 32.  Densité régionale des établissements de coiffure et PIB par habitant 

 
Note 1Υ ǇƻǳǊ ǳƴŜ Ǌŀƛǎƻƴ ŘŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴ ƎǊŀǇƘƛǉǳŜΣ ƭΩLƭŜ-de-CǊŀƴŎŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ indiquée 
Note 2 : le R² est le coefficient de détermination. Il est compris entre 0% et 100%. Plus ce coefficient est élevé, plus les variables 

considérées sont liées. 
Sources : Pôle emploi ; Insee ; calculs Asterès 

 

 
Graph 33.  tƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊŞƎƛƻƴǎ Ŝǘ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ŘŜ ŎƻƛŦŦǳǊŜ 

 
Note : le R² est le coefficient de détermination. Il est compris entre 0% et 100%. Plus ce coefficient est élevé, plus les variables 

considérées sont liées. 
Source : Insee 

 
Il semble exister une relation positive entre le niveau de revenu ŘΩǳƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǘ ƭŀ ŘŜƴǎƛǘŞ ŘŜǎ salariés de la coiffure 

(graphique 34) alors ǉǳΩƻƴ ŀ ƴƻǘŞ ǳƴŜ ŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ƭƛŜƴ ŜƴǘǊŜ tL. ǇŀǊ Ƙŀōƛǘŀƴǘ Ŝǘ ŘŜƴǎƛǘŞ ŘŜǎ ŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ. Ce lien 

ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜ notamment ǇŀǊ ƭŜ Ŧŀƛǘ ǉǳΩŜƴ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ŎƭƛŜƴǘŝƭŜ suffisamment aisée, les salons de coiffure sont en 

mesure de pratiquer des prix plus importants leur donnant les capacités ŘΩŜƳǇƭƻȅŜǊ ŘŀǾŀƴǘŀƎŜΦ  

LŜǎ ǘŀǊƛŦǎ Ǉƭǳǎ ŞƭŜǾŞǎ Ŝǘ ƭΩŜƳǇƭƻƛ qui en résulte permettent de soutenir la montée en gamme des services de coiffure 

dans les territoires à haut revenu. ! ƭΩƛƴǾŜǊǎŜ, dans les zones rurales et les zones urbaines les moins dynamiques, les 

prix pratiqués sont plus faibles pour correspondre à la relative faiblesse des revenus locaux. Les embauches de salariés 

sont dès lors plus limitées. 
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Graph 34.  Densité régionale des salariés de la coiffure et PIB par habitant 

 

 
Note 1 Υ ǇƻǳǊ ǳƴŜ Ǌŀƛǎƻƴ ŘŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴ ƎǊŀǇƘƛǉǳŜΣ ƭΩLƭŜ-de-CǊŀƴŎŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ indiquée 
Note 2 : le R² est le coefficient de détermination. Il est compris entre 0% et 100%. Plus ce coefficient est élevé, plus les variables    

considérées sont liées. 
Sources : Pôle emploi ; Insee ; calculs Asterès 
 
 
 
 
 

[4.4] Les salons de coiffure sont source de liens sociaux 

[Ŝǎ ǎŀƭƻƴǎ ŘŜ ŎƻƛŦŦǳǊŜ ǎƻƴǘ ŘŜǎ ƭƛŜǳȄ ŘŜ ǊŜƴŎƻƴǘǊŜΦ [Ŝǎ ǘŜƳǇǎ ŘΩŀǘǘŜƴǘŜ ǎƻƴǘ ǇǊƻǇƛŎŜǎ ŀǳȄ ŘƛǎŎǳǎǎƛƻƴǎ ŜƴǘǊŜ ŎƭƛŜƴǘǎ et, 

surtout, les temps de coupe sont eux propices aux échanges avec les artisans coiffeurs. Une relation particulière entre 

les coiffeurs et leurs clients réguliers apparaît souvent. Les discussions dépassent le thème de la coiffure pour aborder 

des sujets plus généraux ƻǳ ǇŜǊǎƻƴƴŜƭǎ όǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ŦŀƳƛƭƛŀƭŜΣ ŜƴŦŀƴǘǎΣ ŞŎƻƭŜΣ ǘǊŀǾŀƛƭΣ ǾŀŎŀƴŎŜǎΧύΦ ¦ƴŜ ǘŜƭƭŜ ǊŜƭŀǘƛƻƴ est 

ǇƻǎǎƛōƭŜ ŎŀǊ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ du coiffeur lui permet de discuter sans compromettre la qualité de son travail. Au contraire, les 

discussions entre les coiffeurs et leurs clients contribuent positivement à la qualité des services de coiffure. 

Pour les personnes âgées, la coiffure est un moyen pour à la fois prendre soins de leur corps, se divertir et entretenir 

des relations sociales. 
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[4.5] [ŀ ŎƻƛŦŦǳǊŜ ŦǊŀƴœŀƛǎŜ ǊŞǳǎǎƛǘ Ł ƭΩƛƴǘŜǊƴŀǘƛƻƴŀƭ 

Certaines grandes enseignes françaises de coiffure ǎƻƴǘ ƛƳǇƭŀƴǘŞŜǎ Řŀƴǎ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳȄ Ǉŀȅǎ Ŝǘ ǾŞƘƛŎǳƭŜƴǘ ƭΩƛƳŀƎŜ ŘΩǳƴ 

savoir-faire Ŝǘ ŘΩǳƴŜ excellence typiquement français. Les plus importantes enseignes françaises ayant un 

rayonnement international sont :  

Ā Dessange Paris ; 

Ā Franck Provost ;  

Ā Jean-Louis David ; 

Ā Jean-Claude Biguine. 

Le savoir-faire et la création artistique de la France dans le domaine de la coiffure sont mondialement reconnus et 

appréciés. En témoigne le succès de la Haute coiffure française, un organisme implanté dans près de 40 pays et 

fédérant 1 000 salons de coiffure haut de gamme à travers le monde
4
. Cet organisme tient deux fois par an une 

présentation de ses collections et des nouvelles tendances au Carrousel du Louvre, en partenariat ŀǾŜŎ [ΩhǊŞŀƭ 

Professionnel. Ces événements attirent des professionnels de la coiffure du monde entier qui viennent y rechercher 

ŘŜ ƭŀ ƴƻǳǾŜŀǳǘŞ Ŝǘ ŘŜ ƭΩƛƴǎǇƛǊŀǘƛƻƴΦ  

Pour la coiffure française, le monde est donc ǇƭŜƛƴ ŘΩƻǇǇƻǊǘǳƴƛǘŞs. Le potentiel de croissance des services de coiffure 

est notamment colossal au sein des pays émergents. Sur ces marchés, les segments ŘΩŜƴǘǊŞŜ Ŝǘ ŘŜ moyenne gamme 

se trouvent propulsés par la montée en puissance ŘΩǳƴŜ ŎƭŀǎǎŜ ƳƻȅŜƴƴŜ ŘŞǎƛǊŜǳǎŜ ς et désormais capable ς dΩaccéder 

aux produits de grande consommation et aux services personnels. En parallèle, les segments du haut de gamme et du 

luxe profitent ŘŜ ƭΩŜǎǎƻǊ ŘΩǳƴŜ classe très aisée, couramment qualifiés de « nouveaux riches ». 

Ces opportunités vont créer de la richesse au sein même du territoire français, notamment en impulsant la création de 

postes pour des employés ǉǳŀƭƛŦƛŞǎ ǉǳƛΣ ŘŜ ƭΩIŜȄŀƎƻƴŜ ƻǳ Ŝƴ ŘŞǇƭŀŎŜƳŜƴǘ Ł ƭΩŞǘǊŀƴƎŜǊΣ ƛƳǇǳƭǎŜǊƻƴǘ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ 

international des entreprises françaises de coiffure. Les premiers métiers concernés sont notamment ceux de 

ƳŀƴŀƎŜǊΣ ŘŜ ŦƻǊƳŀǘŜǳǊΣ ŘŜ ŎƻƴǎŜƛƭƭŜǊ Ŝǘ ŘΩƻǇŞǊŀǘŜǳǊ ŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛŦΦ 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

                                                             
4
 Source : www.haute-coiffure.com 
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[4.6] [ΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜǎ ŎƻƛŦŦŜǳǊǎ alimente les recettes fiscales 

[ΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜǎ ŎƻƛŦŦŜǳǊǎ ŀƭƛƳŜƴǘŜ directement les recettes fiscales et sociales à travers le ǇŀƛŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ¢±!Σ ŘŜ ƭΩƛƳǇƾǘ 

sur les bénéfices et des cotisations sociales. 

Sur la base des données financières de 2010 du secteur (source : Insee ς Esane), nous estimons que la coiffure 

rapporte aux administrations publiques plus de 2,5 milliards ŘΩŜǳǊƻǎ de recettes fiscales et sociales par an. Des aides à 

la transmission des entreprises peuvent donc être imaginées dans la mesure où elles génèrent un retour sur 

ƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘ ǇƻǎƛǘƛŦ ǇƻǳǊ ƭΩ9ǘŀǘΦ 

Les recettes ǇƻǳǊ ƭΩ9ǘŀǘ Ŝǘ ƭŜǎ ŎƻƭƭŜŎǘƛǾƛǘŞǎ ƭƻŎŀƭŜǎ 

Ā En 2010, ƭŜ ŎƘƛŦŦǊŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ ŘŜ ƭŀ ŎƻƛŦŦǳǊŜ ǎΩŜǎǘ ŞƭŜǾŞ Ł рΣф ƳƛƭƭƛŀǊŘǎ ŘΩeuros. Les entreprises de coiffure ont 

ŀƛƴǎƛ ǾŜǊǎŞ Ł ƭΩ9ǘŀǘ ǇǊŝǎ ŘŜ мΣм ƳƛƭƭƛŀǊŘǎ ŘΩŜǳǊƻǎ ŀǳ ǘƛǘǊŜ ŘŜ ƭŀ ¢±!Φ Une croissance ŘΩм҈ des ventes en valeur 

se traduirait donc par des recettes supplémentaires de TVA ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ ммΣр Ƴƛƭƭƛƻƴǎ ŘΩŜǳǊƻǎΦ 

Ā Par ailleurs, les dirigeants de la coiffure ont payé 147 millions dΩŜǳǊƻǎ ŘΩƛƳǇƾǘǎ Ŝǘ ǘŀȄŜǎ ŘƛǾŜǊǎΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ 

notamment de la contribution économique territoriale (qui ǎΩŜǎǘ ǎǳōǎǘƛǘǳŞŜ Ł ƭŀ taxe professionnelle en 2010) 

Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ǘŀȄŜ ŘΩŀǇǇǊŜƴǘƛǎǎŀƎŜΦ 

Ā Les entreprises de coiffure ont en outre ǾŜǊǎŞ млΣф Ƴƛƭƭƛƻƴǎ ŘΩŜǳǊƻǎ Ł ƭΩ9ǘŀǘ ŀǳ ǘƛǘǊŜ ŘŜ ƭΩƛƳǇƾǘ ǎǳǊ ƭŜǎ 

bénéfices. Par ailleurs, les ōŞƴŞŦƛŎŜǎ ŘŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ƛƴŘƛǾƛŘǳŜƭƭŜǎ ǇŜǳǾŜƴǘ ǊŜƭŜǾŜǊ ƴƻƴ Ǉŀǎ ŘŜ ƭΩƛƳǇƾǘ ǎǳǊ ƭŜǎ 

ǎƻŎƛŞǘŞǎ Ƴŀƛǎ ŘŜ ƭΩƛƳǇƾǘ ǎǳǊ ƭŜ ǊŜǾŜƴǳ ŘŜǎ dirigeants. Par manque de données fiscales disponibles, nous 

ƴΩŀǾƻƴǎ pu comptabiliser le montant de ƭΩƛƳǇƾǘ ǎǳǊ ƭŜ ǊŜǾŜƴǳ ƎŞƴŞǊŞ ǇŀǊ ƭŜǎ ōŞƴŞŦƛŎŜǎ ŘŜǎ ǎƻŎƛŞǘŞǎ 

individuelles. 

Les recettes pour la sécurité sociale 

Ā En 2010, les entreprises de coiffure ƻƴǘ ǊŜǾŜǊǎŞ тфм Ƴƛƭƭƛƻƴǎ ŘΩŜǳǊƻǎ à la sécurité sociale via les cotisations 

patronales. 

Ā [ŀ ǇŀǊǘ ǎŀƭŀǊƛŀƭŜ ŘŜǎ Ŏƻǘƛǎŀǘƛƻƴǎ ǎΩŜǎǘ ǉǳŀƴǘ Ł ŜƭƭŜ élevée Ł ǇǊŝǎ ŘŜ пор Ƴƛƭƭƛƻƴǎ ŘΩŜǳǊƻǎ
5
.  

 

Tab 3.  Recettes fiscales et sociales de la coiffure en 2010 
 9ƴ Ƴƛƭƭƛƻƴǎ ŘΩŜǳǊƻǎ 

Origine des recettes aƻƴǘŀƴǘ Ŝƴ Ƴƛƭƭƛƻƴǎ ŘΩŜǳǊƻǎ 

TVA 1 150,7  

Impôt et taxe entrant dans les 
ŎƘŀǊƎŜǎ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ 

146,5 

Impôt sur le bénéfice 10,9 

Cotisations sociales patronales 790,8 

Cotisations sociales salariales 435,0  

TOTAL 2 533,9 

Sources : Insee ς Esane ; calculs Asterès 

 

                                                             
5
 Ce montant a été calculé par Asterès en appliquant le poids des cotisations salariales dans le smic brut (21,6%) au montant des 

salaires et traitements de la coiffure όнΣл ƳƛƭƭƛŀǊŘǎ ŘΩŜǳǊƻǎ ŘΩŀǇǊŝǎ LƴǎŜŜ - Esane). 

 

Les recettes indirectes 

Le secteur de la coiffure génère a posteriori des 
ŜŦŦŜǘǎ ŘΩŜƴǘǊŀƛƴŜƳŜƴǘ ƳŀŎǊƻŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ Ł 
travers : 

Ā les achats des salons auprès de leurs 
fournisseurs et de leurs prestataires de 
service ; 

Ā les dépenses de consommation de ses 
salariés. Cette consommation se traduit 
ǇƻǳǊ ƭΩ9ǘŀǘ ǇŀǊ ŘŜ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ ŜƴǘǊŞŜǎ de 
TVA. 
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Partie 5 

Promouvoir la valeur ajoutée réelle  
et perçue de la coiffure 
 

 

 

[ŀ ǊŜǾŀƭƻǊƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎŀƭŀƛǊŜǎ Ŝǘ ƭŀ ƘŀǳǎǎŜ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ dans le secteur ŘƻƛǾŜƴǘ ŘŞŎƻǳƭŜǊ ŘΩǳƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 

marges, et donc de la valeur ajoutée réelle et perçue dégagée par la coiffure. Ce mouvement passe par un 

ǊŜǇƻǎƛǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ǎǘǊŀǘŞƎƛǉǳŜ ŘΩǳƴŜ partie de la profession et des pouvoirs publics. 

 

 

[5.1] La nécessaire montée en gamme du secteur 

Le secteur doit accentuer la segmentation de ses offres en ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ de la distribution des revenus. 

Les services de coiffure se concentrent actuellement sur des offres de gamme moyenne 

5ΩŀǇǊŝǎ ƭŜ ǊŀǇǇƻǊǘ ŘŜ ōǊŀƴŎƘŜ нлмлΣ ƭΩƻŦŦǊŜ ŘŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘŜ ŎƻƛŦŦǳǊŜ Ŝǎǘ ŀȄŞŜ Ł ул҈ ǎǳǊ ƭŜ ǎŜƎƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ƳƻȅŜƴƴŜ 

gamme. Les enseignes se positionnent plus souvent que le reste du secteur sur le segment du haut de gamme (26%) 

tandis que les coiffeurs à domicile sont eux davantage ǇǊŞǎŜƴǘǎ ǎǳǊ ŘŜǎ ƻŦŦǊŜǎ ŘΩŜƴǘǊŞŜ ŘŜ ƎŀƳƳŜ όоо҈ύ Ŝǘ ǎƻƴǘ 

totalement absents des services haut de gamme. Les salons indépendants se concentrent quant à eux sur des offres 

de gamme intermédiaire (84%). 

 

Graph 35.  Segmentation des établissements de coiffure, par gamme 

 Sur la base du tarif femme pour une prestation de shampoing ς coupe ς coiffage 
 Entrée de gamme Υ ғ нрϵ ; moyenne gamme Υ ŘŜ нрϵ Ł офϵ ; haut de gamme Υ Ҕ плϵ 

 

 
 

Source : rapport de branche 2010, CNEC 
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Les marchés à fort potentiel sont ŎŜǳȄ ŘΩŜƴǘǊŞŜ Ŝǘ ŘŜ Ƙŀǳǘ ŘŜ ƎŀƳƳŜ  

Les services de coiffure répondent largement à la demande de la classe moyenne, soit ƭΩŜǎǎŜƴǘƛŜƭ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ 

française (cf. encadré 4). Or cette tranche de la population, demandeuse de produits et de services de qualité à un prix 

abordable, se délite. Elle se délite par le bas de la pyramide des revenus mais également pas le haut.  

En effet, les ménages les plus modestes de la classe moyenne, ceux parvenant tout juste à équilibrer leur budget en 

Ŧƛƴ ŘŜ ƳƻƛǎΣ ǾƻƛǊŜ Ł ŞǇŀǊƎƴŜǊ ǳƴ ǇŜǳΣ ǎǳōƛǎǎŜƴǘ ǳƴ ŀǇǇŀǳǾǊƛǎǎŜƳŜƴǘ ǊŜƭŀǘƛŦΦ !ƭƻǊǎ ǉǳŜ ƭΩƛƴŦƭŀǘƛƻƴ ŀŎŎǊƻƞǘ ƭŜ ŎƻǶǘ ŘŜ ƭŜǳǊǎ 

dépenses, leurs revenus progressent lentement. Cette population tend alors à orienter ses choix de consommation sur 

les produits et les services les moins onéreux et accepte ǇƻǳǊ ŎŜƭŀ ŘΩŀōŀƛǎǎŜǊΣ ǎŀƴǎ ŜȄŎŝǎΣ ǎŜǎ ŜȄƛƎŜƴŎŜǎ Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘŜ 

qualité. 

! ƭΩƛƴǾŜǊǎŜΣ ŀu sommet de la classe moyenne se trouvent des individus de plus en plus aisés et dont la croissance des 

revenus reste relativement dynamique. Ces individus sont demandeurs de produits et de services de haute qualité, 

voire parfois luxueux. Leurs choix de consommation intègrent moins des problématiques de prix que de qualité, 

ŘΩƛƳŀƎŜ ŘŜ ƳŀǊǉǳŜ Ŝǘ ŘΩŞǘƘƛǉǳŜ όŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘǳǊŀōƭŜΣ ŎƻƳƳŜǊŎŜ ŞǉǳƛǘŀōƭŜύΦ 

Au centre de la classe moyenne subsistent les consommateurs médians, aux revenus intermédiaires et aux goûts 

inconstants. Ils consomment des produits et des services de gamme moyenne, mais également et de plus en plus 

ŘΩŜƴǘǊŞŜ ŘŜ ƎŀƳƳŜΦ 9ƴ ƻǳǘǊŜΣ ƛƭǎ ƴŜ ǎΩƛƴǘŜǊŘƛǎǎŜƴǘ Ǉŀǎ ŘŜ « ǎΩƻŦŦǊƛǊ » de temps à autre des produits et des services haut 

de gamme (mais non luxueux).  

 
 
Schéma  2.   Une société et une consommation en « sablier » 
  Distribution des revenus et de la consommation des années 1970 et projection à 2050 

 
Source : Asterès 
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Encadré 3.           La classe moyenne en France  

Il est complexe de définir ce que recouvre précisément la classe moyenne. Les définitions sont nombreuses (il y en aurait plus de 

150) et les catégories de population entrant dans le champ ǇŜǳǾŜƴǘ ǎŜƴǎƛōƭŜƳŜƴǘ ǾŀǊƛŜǊ ŘΩǳƴŜ ŘŞŦƛƴƛǘƛƻƴ Ł ǳƴŜ autre. La question 

de la classe moyenne peut être abordée sous différents angles, comme celui des statuts sociaux, des professions, du capital 

culturel, des comportements de consommation, ou encore du niveau de revenu. /ƘŀǉǳŜ ŀƴƎƭŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ǇŜǳǘ Ŝƴ ƻǳǘǊŜ ŦŀƛǊŜ 

intervŜƴƛǊ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ŎǊƛǘŝǊŜǎ Ŝǘ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ǎŜǳƛƭǎ Řƻƴǘ ƭŜ ŎƘƻƛȄ ǊŜƭŝǾŜ ŘŜ ƭΩŀǊōƛǘǊŀƛǊŜ. [ΩLƴǎŜŜ ŎƻƴǎƛŘŝǊŜ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭŀ ŎƭŀǎǎŜ ƳƻȅŜƴƴŜ 

ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǳƴ ƻōƧŜǘ ǎǘŀǘƛǎǘƛǉǳŜ objectif Ŝǘ ƴΩŜƴ ǇǊƻǇƻǎŜ de ce fait aucune définition. 

[Ŝ ŎŜƴǘǊŜ ŘŜ ǊŜŎƘŜǊŎƘŜ ǇƻǳǊ ƭΩŞǘǳŘŜ Ŝǘ ƭΩƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘŜ ǾƛŜ (Crédoc) ŘŞŦƛƴƛǘ ƭŀ ŎƭŀǎǎŜ ƳƻȅŜƴƴŜ ǎƻǳǎ ƭΩŀƴƎƭŜ Řǳ niveau 

de vie des individus ; le niveau de vie étant calculé par le revenu après impôt des ménages divisé par leur taille (plus formellement 

ǇŀǊ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩǳƴƛǘŞ ŘŜ Ŏƻƴǎommation). Pour le Crédoc, un individu appartient à la classe moyenne lorsque son niveau de vie est 

compris entre 70% et 150% du niveau de vie médian, soit entre 1 100 euros et 2 200 euros par mois. Pour une personne célibataire, 

cela représente un revenu net avant impôt compris entre 1 100 euros et 2 600 euros. Le revenu moyen de la plupart des 

professions se situe Řŀƴǎ ŎŜǘǘŜ ǘǊŀƴŎƘŜΦ /ΩŜǎǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭŜ Ŏŀǎ ŘŜǎ ŎƻƛŦŦŜǳǊǎΣ Ƴŀƛǎ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǾŜƴŘŜǳǊǎΣ ŘŜǎ ǎŜŎǊŞǘŀƛǊŜǎΣ ŘŜǎ 

policiers, des assistants sociaux, des chauffeurs, des enseignants, etc. 5ΩŀǇǊŝǎ cette définition, la classe moyenne représente plus 

de la moitié de la population française. 

 

Schéma 3.           Une typologie des catégories de revenu définie par le Crédoc            

  

Source : Crédoc, mars 2009 όŁ ǇŀǊǘƛǊ ŘŜ ƭΩŜƴǉǳşǘŜ LƴǎŜŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ǊŜǾŜƴǳǎ ŦƛǎŎŀǳȄ Ŝǘ ǎƻŎƛŀǳȄ ς 2006) 

 
Une partie de la classe moyenne est sous pression financière. 5ΩŀǇǊŝǎ ƭŜ /ǊŞŘƻŎΣ ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳ ƳŞŘƛŀƴ Ǿƛǘ ŀǾŜŎ ǇǊŝǎ ŘŜ м 500 euros par 
Ƴƻƛǎ ŀǇǊŝǎ ŀǾƻƛǊ ǇŀȅŞ ǎŜǎ ƛƳǇƾǘǎΦ [Ŝ ŎƻǶǘ ŘŜ ǎƻƴ ƭƻƎŜƳŜƴǘΣ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ ŘŜ ƭΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞΣ Řǳ ǘŞƭŞǇƘƻƴŜ Ŝǘ des assurances représente 
plus du tiers de son revenu. Après avoir payé ces dépenses « contraintes »Σ ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳ ƳŞŘƛŀƴ ŘƛǎǇƻǎŜ ŘŜ 900 euros pour financer 
ses dépenses « incontournables », telles les dépenses alimentaires, ŘŜ ǎŀƴǘŞΣ ŘΩéducation et de transport. Il lui reste après cela 300 
ŜǳǊƻǎ ǉǳΩƛƭ peut consacrer à ses dépenses « arbitrables », comme ses loisirs, ses sorties, ses vacances, son habillement, 
ƭΩŀƳŜǳōƭŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ǎƻƴ foyer ou encore les services de coiffure. /ΩŜǎǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ŎŜ Ƴƻƴǘŀƴǘ ǉǳŜ ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳ 
médian doit compter pour constituer son épargne. 

Les dépenses contraintes des ménages progressent plus rapidement que leurs revenus. LΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊƛȄ ƛƳƳƻōƛƭƛŜǊs et de 
ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝƴ Ŝǎǘ ƭΩǳƴŜ ŘŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎ Ǌŀƛǎƻƴǎ. Les ressources financières restant après le paiement des frais incontournables 
régressent donc, contraignant les ménages de la classe moyenne à surveiller davantage leurs dépenses arbitrables. 5ΩŀǇǊŝǎ ƭŜǎ 
enquêtes du Crédoc, en 2008, seule une personne sur deux touchant le revenu médian est partie en vacances ; plus du tiers ne sΩŜǎǘ 
jamais rendu au cinéma ; un ǘƛŜǊǎ ƴΩŀǾŀƛǘ Ǉŀǎ ŘΩŀǳǘƻƳƻōƛƭŜ Τ ƭŀ ƳƻƛǘƛŞ ƴΩŀǾŀƛǘ Ǉŀǎ ƛƴǘŜǊƴŜǘ Ł ŘƻƳƛŎƛƭŜ Ŝǘ пл҈ ƴΩŀǾŀƛenǘ Ǉŀǎ ŘΩŞǇŀǊƎƴŜ 
liquide. 

 

 

 

 

 

 

 

 

10% 30% 10%20% 20% 10%

Catégories 
pauvres

Catégories 
modestes

Classes moyennes 
inférieures

Classes 
moyennes 

supérieures

Catégories 
aisées

Hauts 
revenus

780 ϵ 1 120 ϵ 1 750 ϵ 2 600 ϵ 3 010 ϵ



 

Asterès | CNEC | Page 39 

La classe moyenne se délite donc au bénéfice de deux catégories de consommateurs aux préférences et aux capacités 

de dépense opposées : la catégorie des ménages modestes et celle des ménages aisés. Cette mutation sociétale a 

évidemment un impact suǊ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎΦ Ces dernières doivent intégrer dans leur stratégie de moyen et 

long terme le fait que les marchés ŘΩŜƴǘǊŞŜ Ŝǘ ŘŜ Ƙŀǳǘ ŘŜ ƎŀƳƳŜ vont sensiblement ǎΩŞƭŀrgir tandis que la croissance 

des marchés de moyenne gamme marquera le pas. Cette évolution eǎǘ ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ ƭŀǊƎŜƳŜƴǘ ƛƴƛǘƛŞŜ et déjà visible dans 

différents secteurs économiques. 

Les hypermarchés, qui fournissent la classe moyenne en produits de consommation courante, voient leur croissance 

ralentir en Europe et ont du mal à redéfinir leur positionnement. !ƭƻǊǎ ǉǳΩƛls sont trop chers pour les classes 

modestes, ils ǎƻǳŦŦǊŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ƛƳŀƎŜ ŘŞŦŀǾƻǊŀōƭŜ ŀǳǇǊŝǎ ŘŜǎ classes les plus aisées. En effet, ces dernières préfèrent se 

rendre dans un supermarché de centre-ville, plus cher mais plus proche et moins chronophage, plutôt que de 

« perdre » plusieurs heures en fin de semaine dans un hypermarché de banlieue. Les ménages modestes (et de plus 

en plus les ménages intermédiaires de la classe moyenne) fréquentent davantage les magasins hard discount. Les prix 

y sont particulièrement bas Řǳ Ŧŀƛǘ ŘΩǳƴŜ ƻŦŦǊŜ ŘŜ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ŘΩŜƴǘǊŞŜ ŘŜ ƎŀƳƳŜΣ ŘΩǳƴ ǎŜǊǾƛŎŜ ƳƛƴƛƳŀƭƛǎǘŜ Ŝǘ ŘŜ ŎƻǶǘs 

ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ comprimés au maximum.  

[Ŝ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻƳƻōƛƭŜ Ŝǎǘ ǳƴ ŀǳǘǊŜ ŜȄŜƳǇƭŜ ƛƭƭǳǎǘǊŀǘŜǳǊ ŘŜ ŎŜǎ ƳǳǘŀǘƛƻƴǎΦ La marque Dacia, positionnée entrée de 

gamme, a connu un essor important dans la seconde moitié des années 2000. En outre, les ventes de voitures haut de 

ƎŀƳƳŜΣ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ŎŜƭƭŜǎ ŘŜ ƳŀǊǉǳŜǎ ŀƭƭŜƳŀƴŘŜǎΣ ǊŞǎƛǎǘŜƴǘ ƳƛŜǳȄ Ł ƭŀ ƳƻǊƻǎƛǘŞ Řǳ ƳŀǊŎƘŞ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻƳƻōƛƭŜ ǉǳŜ 

les modèles de gamme intermédiaire. 

[ΩŞƭŀǊƎƛǎǎŜƳŜƴǘ Řǳ Ƙŀǳǘ ŘŜ ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ǎƻŎƛŀƭŜ ŎƻƴŘǳƛǘ ƭŜs marchés du haut de gamme et du luxe à rapidement se 

développer. Les marques de luxe sont ainsi amenées à proposer des produits de gamme légèrement inférieure que 

leurs collections habituelles tandis que les entreprises dont la clientèle provenait de la classe moyenne supérieure 

opèrent une montée en gamme. 

Chaque établissement de coiffure doit définir sans ambigüité son positionnement stratégique 

Le secteur de la coiffure est également impacté par la segmentation de la classe moyenne. Le rapide développement 

ŘŜǎ ŜƴǎŜƛƎƴŜǎ ŘΩŜƴǘǊŞŜ de gamme en témoigne. Ces enseignes pratiquent des tarifs particulièrement bas en 

contrepartie de services réduits. 5ŀƴǎ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ǎŀƭƻƴǎ ŘΩŜƴǘǊŞŜ ŘŜ ƎŀƳƳŜΣ ǳn client peut par exemple économiser le 

ŎƻǶǘ ŘΩǳƴ ǎƘŀƳǇƻƛƴƎ Ŝƴ ǎŜ ǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘ ƭŜǎ ŎƘŜǾŜǳȄ déjà propres et humides. Au terme de la coupe, il peut en outre 

décider de se passer de coiffage pour réduire davantage sa facture. Dans ce type de salon, lΩŜǎǎŜƴǘƛŜƭ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ est 

dédié à la réalisation des coupes et du ŎƻƛŦŦŀƎŜΦ [ΩŀŎŎǳŜƛƭ Ŝǎǘ par conséquent minimaliste. Les visites se font sans prise 

de rendez-vous et les services annexes, comme le café, sont inexistants.  

Schéma 4.  Niveau de gamme recherché par les différentes catégories sociales 

 

Note : les catégories de revenu et leur étendue sont reprises ŘŜ ƭΩŞǘǳŘŜ Řǳ /ǊŞŘƻŎ ζ Consommation et mode de vie », n°219, mars 2009 

Source : Asterès 
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[5.2] [ΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ǇŜǊœǳŜ

tŜǊŎŜǾƻƛǊ ƭŜ ǇƻǎƛǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴ ǎŀƭƻƴ ŘŜ ŎƻƛŦŦǳǊŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǘƻǳƧƻǳǊǎ ŞǾƛŘŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŎƭƛŜƴǘǎΦ tŀǊŦƻƛǎΣ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜs 

services ƻŦŦŜǊǘǎ Řŀƴǎ ǳƴ ǎŀƭƻƴ ŘΩŜƴǘǊŞŜ ŘŜ ƎŀƳƳŜ ƴΩŜǎǘΣ a priori, pas si éloignée de celle délivrée dans certains salons 

se voulant de gamme moyenne. Or, à qualité de prestation « perçue » équivalente, la clientèle ǎΩƻǊƛŜƴǘŜǊŀ en priorité 

vers les établissements affichant les tarifs les plus attractifs. tƻǳǊ ŞǾƛǘŜǊ ŘŜ ǾƻƛǊ ƭŜǳǊ ŎƭƛŜƴǘŝƭŜ ǎΩŞǊƻŘŜǊΣ ƭŜǎ 

établissements positionnés moyenne gamme doivent se distinguer autant que possible de leurs concurrents à bas 

prix. Cela ne peut se réaliser que par un accroissement de la valeur ressentie par les clients et donc par une montée en 

gamme.  

La valeur perçue par les clients détermine le prix maximum que ces derniers sont disposés à payer pour un service. 

Accroître la valeur perçue de manière sensible est donc un moyen de mieux faire accepter un niveau de prix a priori 

élevé. 

 

Schéma 5.  Promouvoir la valeur perçue par les  

clients pour susciter leur engagement 

 

 

Source : Asterès 

 

La ƳƻƴǘŞŜ Ŝƴ ƎŀƳƳŜ ǇŜǳǘ ǎŜ ǊŞŀƭƛǎŜǊ Ł ƳƻƛƴŘǊŜ ŎƻǶǘ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ŘŜ ŎƻƛŦŦǳǊŜΦ [ΩŜƴƧŜǳ est ŘΩŀŎŎǊƻƞǘǊŜ à la 

fois la valeur réelle et la valeur perçue. Les stratégies ǇƻǳǊ ŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŀ ǇŜǊŎŜǇǘƛƻƴ ǉǳΩƻƴt les clients des services de 

coiffure sont nombreuses. Nous en présentons ci-dessous quelques-unes Ł ǘƛǘǊŜ ŘΩŜȄŜƳǇƭŜ : 

Ā ¦ƴ ǎƻƛƴ ƳŞǘƛŎǳƭŜǳȄ Řƻƛǘ şǘǊŜ ŀǇǇƻǊǘŞ Ł ƭΩŀǎǇŜŎǘ ǾƛǎǳŜƭ intérieur et extérieur des salons indépendants, à 

ƭΩƛƳŀƎŜ ŘŜǎ ǎŀƭƻƴǎ Ƙŀǳǘ ŘŜ ƎŀƳƳŜΦ [Ŝ ǊŜŎƻǳǊǎ Ł ǳƴ ŀǊŎƘƛǘŜŎǘŜ ŘΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ǇŜǳǘ Ł ŎŜ ǘƛǘǊŜ şǘǊŜ ǳƴ 

investissement raisonnable Ŝǘ ǊŜƴǘŀōƭŜ Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩƛƳŀƎŜΦ Certains salons y ont déjà eu recours mais la 

pratique doit être généralisée. 

Ā Les salariés doivent être formés pour répondre aux demandes ŘΩǳƴŜ ŎƭƛŜƴǘŝƭŜ ŜȄƛƎŜŀƴǘŜΦ ¦ƴŜ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ 

technique de qualité est un minimum, mais les employés doivent également disposer de véritables 

compétences relationnelles et être en mesure de tenir une conversation adaptée aux différents types de 

clientèle. En outre, certains salons accueillent des clients étrangers. Aussi leurs artisans doivent être en 

mesure de tenir une conversation avec eux, ce qui requière un niveau suffisant de compréhension et 

ŘΩŜȄǇǊŜǎǎƛƻƴ Ŝƴ ƭŀƴƎǳŜ ŀƴƎƭŀƛǎŜΦ 
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Ā Les salons de coiffure accueillent une clientèle de toute origine. Les artisans doivent donc détenir les 

techniques de coupe et de coiffage spécifiques aux différents types de cheveux, comme les cheveux 

asiatiques ou crépus.   

Ā [ΩŀŎŎǳŜƛƭ Ŝǘ ƭŀ ǇǊƛǎŜ Ŝƴ ŎƘŀǊƎŜ ŘŜǎ ŎƭƛŜƴǘǎ ŘƻƛǾŜƴǘ şǘǊŜ ƻǇǘƛƳŀǳȄΦ [Ŝǎ ǘŜƳǇǎ ŘΩŀǘǘŜƴǘŜ ŘƻƛǾŜƴǘ şǘǊŜ ǊŞŘǳƛǘs et 

être rendus agréables pour contribuer positivement à la qualité du service.  

Ā Des services annexes, facturés ou non, peuvent être proposés. Une collation peut par exemple être suggérée 

en supplément ƻǳ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘΩǳƴ ŦƻǊŦŀƛǘ « coupe ς collation »: café ; thé ; pâtisserie légère... Ce type de 

service soutient ƭΩƛƳŀƎŜ Ƙŀǳǘ ŘŜ ƎŀƳƳŜ ŘΩun établissement. Lier ƭΩƛƳŀƎŜ ŘΩǳƴ ǎŀƭƻƴ ŘŜ ŎƻƛŦŦǳǊŜ Ł ŎŜƭƭŜ ŘΩǳƴŜ 

marque alimentaire haut de gamme peut en outre permettre ŘΩattirer les consommateurs attachés à cette 

marque (par exemple, distribuer des macarons Ladurée ou des chocolats Léonidas). Pour la clientèle 

matinale, un forfait « coupe ς petit-déjeuner » peut être imaginé (la dégustation ayant lieu durant un temps 

ŘΩŀǘǘŜƴǘŜύΦ [ΩƻōƧŜŎǘƛŦ ƴΩŜǎǘ ǘƻǳǘŜŦƻƛǎ Ǉŀǎ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜǊ ǳƴŜ véritable offre « restauration » : les clients ne 

viennent en effet Ǉŀǎ ǇƻǳǊ ǎΩŀƭƛƳŜƴǘŜǊ Ƴŀƛǎ ǇƻǳǊ ǎŜ ŦŀƛǊŜ ŎƻǳǇŜǊ ƭŜǎ ŎƘŜǾŜǳȄ Ŝǘ ǇŀǎǎŜǊ ǳƴ ƳƻƳŜƴǘ ŀƎǊŞŀōƭŜΦ 

Ā !ǳ ǘŜǊƳŜ ŘΩǳƴ ŎƻƛŦŦŀƎŜΣ Ǉroposer aux clientes de se faire parfumer. Une fois la coupe terminée, la coiffeuse 

peut présenter une sélection de parfums pour que la cliente en sélectionne un et se parfume avec. Bien que 

cela ƴΩŜƴ ǎƻƛǘ Ǉŀǎ ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦΣ ŘŜǎ ŦƭŀŎƻƴǎ ŘŜ ǇŀǊŦǳƳ peuvent éventuellement être proposés à la vente. 

 

[5.3] [ŀ ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻŦŦǊŜ 

Les salons de moyenne et haute gammes doivent innover en permanence 

La distinction des gammes de salons passe notamment par la diversification des services offerts. Un salon haut de 

gamme doit offrir plus de services à valeur ajoutée forte, se distinguant ainsi des salons de gamme inférieure réalisant 

des prestations minimales à valeur ajoutée faible. hǊΣ ŘΩŀǇǊŝǎ ƭŜ ǊŀǇǇƻǊǘ ŘŜ ōǊŀƴŎƘŜ нлмлΣ ǎŜǳƭ ǳƴ ǘƛŜǊǎ ŘŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ 

de coiffure (31%) a développé de nouvelles techniques ou de nouveaux services. Les enseignes sont à cet égard plus 

réactives ǉǳŜ ƭŜ ǊŜǎǘŜ Řǳ ǎŜŎǘŜǳǊΦ [ŀ ƳƻƛǘƛŞ ŘΩŜƴǘǊŜ ŜƭƭŜs ont développé leurs offres (54%), contre 31% des salons 

indépendants et seulement 18% des coiffeurs à domicile.  

 

Graph 36.  Développement de nouvelles techniques et de nouveaux services 
 « Avez-Ǿƻǳǎ Ƴƛǎ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘŜ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎ Ŝǘ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŎƻƳƳŜ ƭŜ ƭƛǎǎŀƎŜ ōǊŞǎƛƭƛŜƴΣ ŜȄǘŜƴǎƛƻƴǎΧ ? » 
 Réponses en proportion des établissements de coiffure (base : 1 528 sociétés) 
  

  
Source Υ ǊŀǇǇƻǊǘ ŘŜ ōǊŀƴŎƘŜ нлмл όǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŘΩŜƴǉǳşǘŜύ 
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En 2010, seul un tiers des entreprises de coiffure (30%) prévoyait de diversifier leur activité. Parmi les salons désireux 

de le faire, 26% ont déclaré vouloir développer des ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘΩŜǎǘƘŞǘƛǉǳŜΦ /ŜǘǘŜ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜ ǇŜǳǘ ǎΩŀǾŞǊŜǊ ǇŀȅŀƴǘŜ ŎŀǊ ƭŀ 

demande pour les services de beauté demeure forte. De la même manière, les coiffeurs pourraient davantage 

ŘŞǾŜƭƻǇǇŜǊ ŘŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘΩƻƴƎƭŜǊƛŜΣ ŘŜ ƭƛǎǎŀƎŜ Ŝǘ ŘŜ ƳŀǉǳƛƭƭŀƎŜ.  

Les coiffeurs gagneraient par ailleurs Ł ŘŞǾŜƭƻǇǇŜǊ ƭŜǳǊ ǊŞǇǳǘŀǘƛƻƴ ŘΩŜȄǇŜǊǘs visagistes. Dans notre société du paraître, 

les individus sont de plus en plus soucieux de leur apparence. Ils sont disposés à payer pour en changer et sont 

ŘŜƳŀƴŘŜǳǊǎ ŘŜ ŎƻƴǎŜƛƭǎ ŘƛǎǇŜƴǎŞǎ ǇŀǊ ŘŜǎ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭǎΣ ŎƻƳƳŜ Ŝƴ ǘŞƳƻƛƎƴŜ ƭΩŜǎǎƻǊ ŘŜǎ services de « relooking ».  

 

 

Graph 37.  LƴǘŜƴǘƛƻƴǎ ŘŜ ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ 
 « Envisagez-Ǿƻǳǎ Řŀƴǎ ƭΩŀǾŜƴƛǊ ǳƴŜ ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ǾƻǘǊŜ ŀŎǘƛǾƛǘŞ Ŝƴ ǇǊƻǇƻǎŀƴǘ Ł Ǿƻǎ ŎƭƛŜƴǘǎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ? » 
 Réponse en proportion des établissements de coiffure (base : 1 528 sociétés) 
 

 

 
Source Υ ǊŀǇǇƻǊǘ ŘŜ ōǊŀƴŎƘŜ нлмл όǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŘΩŜƴǉǳşǘŜύ 

 

 

Plus fondamentalement, le secteur de la coiffure pourrait réétudier la diversification de son offre-produits, 

notamment en se dirigeant sur la frontière coiffure ς beauté ς bien-être. Nous illustrons ci-dessous des exemples de 

mesures permettant de  soutenir cette stratégie. 

Ā Beauté : un service annexe de maquillage peut être développé et proposé sous forme de forfait 

« coupe ς maquillage ». Le même principe peut être appliqué pour un gommage du visage. 

[ΩŀǎǇŜŎǘ ŜȄǇŜǊǘ Ŝƴ visagisme doit être approfondi. 

Ā Bien-être : ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴ ǎŀƭƻƴ ŘŜ ŎƻƛŦŦǳǊŜ Řƻƛǘ şǘǊŜ ǇǊƻǇƛŎŜ Ł ƭŀ ŘŞǘŜƴǘŜΦ [ΩŞŎƭŀƛǊŀƎŜ, les 

bruits, la musique, les odeursΣ ƭΩŀƎŜƴŎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ mobiliers et des objets et la température ne 

doivent pas être agressifs mais doivent tous contribuer à ƭΩŀǇŀƛǎŜƳŜƴǘ ŘŜs clients. Le massage 

du cuir-ŎƘŜǾŜƭǳ ŀŎǉǳƛŜǊǘ ǎƻǳǎ ƭΩŀƴƎƭŜ Řǳ ōƛŜƴ-être une importance toute particulière. 
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Schéma 6.  Tendre vers la frontière coiffure ςbeauté  ς bien-être  

 
Source : Asterès 

 

 

 

[5.4] Différencier les prix en fonction des horaires 

Les salons de coiffure, comme la plupart des services aux ménages et des commerces de proximité, doivent gérer 

ƭΩƛǊǊŞƎǳƭŀǊƛǘŞ ŘŜ ƭŜǳǊ ŀŎǘƛǾƛǘŞ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩǳƴŜ ƧƻǳǊƴŞŜ Ŝǘ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩǳƴŜ ǎŜƳŀƛƴŜΦ 9ƴ effet, la clientèle est plus dense à 

ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ƘŜǳǊŜǎ ǉǳΩŁ ŘΩŀǳǘǊŜǎΦ [Ŝǎ ƳƛŘƛǎΣ ƻƴ ƻōǎŜǊǾŜ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜ ǳƴ ŀŦŦƭǳȄ ŘŜ ŎƭƛŜƴǘǎ ǉǳƛ ǇǊƻŦƛǘŜƴǘ ŘŜ ƭŜǳǊ ǇŀǳǎŜ 

ŘŞƧŜǳƴŜǊ ǇƻǳǊ ǎŜ ŦŀƛǊŜ ŎƻƛŦŦŜǊΦ [ŀ ŎƭƛŜƴǘŝƭŜ ǘŜƴŘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ Ł ǇƻǳǎǎŜǊ Ǉƭǳǎ ǎƻǳǾŜƴǘ ƭŀ ǇƻǊǘŜ ŘŜǎ ǎŀƭƻƴǎ Ŝƴ Ŧƛƴ ŘΩŀǇǊŝǎ-

midi, voire en soirée, une fois leur propre joǳǊƴŞŜ ŘŜ ǘǊŀǾŀƛƭ ǘŜǊƳƛƴŞŜΦ ! ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘΩǳƴŜ ǎŜƳŀƛƴŜΣ ǳƴ ŀŦŦƭǳȄ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊ 

est constaté le samedi. 

/ŜǘǘŜ ƛǊǊŞƎǳƭŀǊƛǘŞ ŘŜ ƭΩactivité pose une difficulté de gestion pour les dirigeants de salons. Ceux-ci, afin de maximiser le 

nombre de clients, veulent ǇǊŀǘƛǉǳŜǊ ŘŜ ƭŀǊƎŜǎ ǇƭŀƎŜǎ ŘΩƻǳǾŜǊǘǳǊŜΣ ŀǾŜŎ ǇŀǊŦƻƛǎ ƭŀ ǾƻƭƻƴǘŞ ŘΩƻǳǾǊƛǊ ƭŜ ŘƛƳŀƴŎƘŜΦ hǳǾǊƛǊ 

Ǉƭǳǎ ƭƻƴƎǘŜƳǇǎ Ŝǎǘ ǳƴŜ ōƻƴƴŜ ŎƘƻǎŜΣ ǘŀƴǘ ǇƻǳǊ ƭŀ ŎƭƛŜƴǘŝƭŜ ǉǳƛ ŘƛǎǇƻǎŜ ŀƭƻǊǎ ŘΩǳƴ ŎƘƻƛȄ ƘƻǊŀƛǊŜ Ǉƭǳǎ ƭŀǊƎŜΣ ǉǳŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ 

salariés qui sont en mesure de travailler Ǉƭǳǎ ƭƻƴƎǘŜƳǇǎ Ŝǘ ŘƻƴŎ ŘΩŀŎŎǊƻƞǘǊŜ ƭŜǳǊ ǊŞƳǳƴŞǊŀǘƛƻƴ ƳŜƴǎǳŜƭƭŜΦ vǳŀƴǘ ŀǳȄ 

dirigeants, ils maximisent le volume de clients, mais supportent en contrepartie des temps de sous-activité qui 

ŀŦŦŀƛōƭƛǎǎŜƴǘ ƭŀ ǊŜƴǘŀōƛƭƛǘŞ ŘŜ ƭŜǳǊ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ǉǳΩƛƭ ȅ ŀit ou non des clients, les salons supportent des coûts 

fixes : frais de personnel, éclairage et chauffage. 

Les dirigeants de salons pourraient en théorie adopter une autre stratégie Υ ǊŜǎǘǊŜƛƴŘǊŜ ƭΩƻǳǾŜǊǘǳǊŜ ŘŜ ƭŜǳǊǎ 

ŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ŀǳȄ ƘŜǳǊŜǎ ƻǴ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ŎƻƳǇŜƴǎŜǊ ƭŜǳǊǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŦŜǊƳŜǊ ŘǳǊŀƴǘ ƭŜǎ ƘŜǳǊŜǎ 

creuses. Cette ƳŜǎǳǊŜ ƴΩŜǎǘ ǘƻǳǘŜŦƻƛǎ Ǉŀǎ ǎƻǳƘŀƛǘŀōƭŜΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǇŀǊŎŜ ǉǳΩŜƭƭŜ ǎŜǊŀƛǘ Ƴŀƭ ŎƻƳǇǊƛǎŜ ǇŀǊ ƭŜǎ ŎƭƛŜƴǘǎ Ŝǘ 

ƛƳǇƭƛǉǳŜǊŀƛǘ ŘŜǎ ǘŜƳǇǎ ŘŜ ǘǊŀǾŀƛƭ ǇŀǊŎŜƭƭŀƛǊŜǎ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩǳƴe journée.  

Nous préconisons donc une autre stratégie Υ ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇǊƛȄ ŘƛŦŦŞǊŜƴŎƛŞǎ ǎŜƭƻƴ ƭΩƘŜǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ǇǊŜǎǘŀǘƛƻƴΦ /ŜǘǘŜ 

stratégie a déjà été adoptée par les cinémas. Certains cinémas proposent un tarif minoré pour la première séance du 

matin, quel ǉǳŜ ǎƻƛǘ ƭŜ ƧƻǳǊ ŘŜ ƭŀ ǎŜƳŀƛƴŜΣ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ǎŞŀƴŎŜǎ Řǳ ŘƛƳŀƴŎƘŜ ƳŀǘƛƴΦ tŀǊŀƭƭŝƭŜƳŜƴǘΣ ŘŜǎ 

cinémas ont décidé ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊ le prix de certaines séances appréciées des spectateurs, comme celle du samedi soir. 

5ΩŀǳǘǊŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŀǇǇƭƛǉǳŜƴǘ ǳƴŜ ǘŜƭƭŜ ǎtratégie comme le transport aérien de passagers, la restauration (menus 

moins chers les midis en semaine) et les débits de boissons (happy hours) 

Ce mode de tarification peut être adapté à la coiffure. !Ŧƛƴ ŘΩƛƴŎƛǘŜǊ ƭŀ ŎƭƛŜƴǘŝƭŜ Ł ǎŜ ǊŜƴŘǊŜ ŎƘŜȊ ƭŜǳǊ ŎƻƛŦŦŜǳǊ ƭƻǊǎ ŘŜǎ 

plages horaires « vides », les prix pratiqués durant ces périodes seraient minorés. Parallèlement, les prix des heures 

« chargées η ǎŜǊŀƛŜƴǘ ŀǳƎƳŜƴǘŞǎ ŘŜ ǎƻǊǘŜ ǉǳŜ ƭŜǎ ǇǊƛȄ ƳƻȅŜƴǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘΩǳƴŜ ǎŜƳŀƛƴŜ ǎƻƛŜƴǘ ƛŘŜƴǘƛǉǳŜǎ ŀǳȄ 

prix actuellement pratiqués. 
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Partie 6 

Quelles politiques publiques 
pour soutenir le secteur ? 

 

[6.1] tǊƻƳƻǳǾƻƛǊ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ǇŀǊ ƭΩŀƭƭŝƎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ǇŀǘǊƻƴŀƭŜǎ 

La fiscalisation ŘΩǳƴŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ǇŀǘǊƻƴŀƭŜǎ ǇƻǳǊǊŀƛǘ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ŀǳȄ ƧŜǳƴŜǎ ŦƻǊƳŞǎ ŀǳ ƳŞǘƛŜǊ ŘΩŀǊǘƛǎŀƴ ŎƻƛŦŦŜǳǊ 

de ǎΩƛƴǎŞǊŜǊ Ǉƭǳǎ ŦŀŎƛƭŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭŜ ƳŀǊŎƘŞ Řǳ ǘǊŀǾŀƛƭΦ 

[ŀ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ Řǳ ŎƻǶǘ Řǳ ǘǊŀǾŀƛƭ Ŝǎǘ ƭΩǳƴ ŘŜǎ leviers les plus puissants ǇƻǳǊ ǇǊƻƳƻǳǾƻƛǊ ƭΩŜƳǇƭƻƛ Řes travailleurs 

faiblement qualifiés. Les allègements de charges sur les bas salaires, instaurés en 1993 et largement étendus depuis, 

ont ainsi constitué ǳƴ ƛƴǎǘǊǳƳŜƴǘ ŎŜƴǘǊŀƭ ŘŜǎ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜǎ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘŜǎ ǾƛƴƎǘ ŘŜǊƴƛŝǊŜǎ ŀƴƴŞŜǎΦ 5ΩŀǇǊŝǎ ƭŜǎ 

ŞǘǳŘŜǎ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜǎΣ ƭŜǳǊǎ ŜŦŦŜǘǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ǇƻǎƛǘƛŦǎ ǎǳǊ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ŘŜǎ ǘǊŀǾŀƛƭƭŜǳǊǎ ƴƻƴ ƻǳ ŦŀƛōƭŜƳŜƴǘ ǉǳŀƭƛŦƛŞǎΦ Lƭ 

est cependant particulièrement compƭŜȄŜ ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ ǇƻǎǘŜǎ ŎǊŞŞǎ ƻǳ ǎŀǳǾŜƎŀǊŘŞǎ ƎǊŃŎŜ ŀǳȄ ŀƭƭŞƎŜƳŜƴǘǎ 

car ceux-Ŏƛ ǎΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƴǘ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ Ŝƴ ŦŀǾŜǳǊ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛΦ Ces mesures ont 

ǾǊŀƛǎŜƳōƭŀōƭŜƳŜƴǘ Ŝǳ ǳƴ ƛƳǇŀŎǘ ǎƛƎƴƛŦƛŎŀǘƛŦ ǎǳǊ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ǎŀƭŀǊƛŞ ŘŜ ƭŀ ŎƻƛŦŦǳǊŜΦ 

Désormais, une réduction pure et simple de cotisations sociales est inenvisageable au regard de la situation des 

ŎƻƳǇǘŜǎ ǎƻŎƛŀǳȄΦ 9ƴ нлмнΣ ƭΩŞŎŀǊǘ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ǊŜŎŜǘǘŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŘŞǇŜƴǎŜǎ ǎƻŎƛŀƭŜǎ ŘŜǾǊŀƛǘ ǎΩŞƭŜǾŜǊ à -мтΣп ƳƛƭƭƛŀǊŘǎ ŘΩŜǳǊƻǎΦ 

Les déficits cumulés du régime général et du fonds de solidarité vieillesse entre 2002 et 2012 atteignent 160 milliards 

ŘΩŜǳǊƻǎΣ ƳŜǘǘŀƴǘ ŀƛƴǎƛ ƭŀ ǇŞǊŜƴƴƛǘŞ ŘŜ ƴƻǘǊŜ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ǎƻŎƛŀƭŜ Ŝƴ ǇŞǊƛƭΦ  

Dans ce contexte, toute réduction de charges patronales doit être intégǊŀƭŜƳŜƴǘ ŎƻƳǇŜƴǎŞŜ ǇŀǊ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴΣ ƻǳ ƭŀ 

ŎǊŞŀǘƛƻƴΣ ŘΩǳƴ ǇǊŞƭŝǾŜƳŜƴǘ ǘƛŜǊǎ, ou bien encore par une réduction de la dépense publique. [Ŝǎ ǇƻǎǎƛōƛƭƛǘŞǎ ŘΩǳƴ 

transfert de cotisations sur une fiscalité tierce sont cependant limitées car seuls les impôts à assiette fiscale large sont 

ŀŘŀǇǘŞǎ ǇƻǳǊ ƎŞƴŞǊŜǊ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ƳƻƴǘŀƴǘǎΦ [ŀ CSG et la TVA sont les impôts français reposant sur les assiettes les 

plus larges (respectivement les revenus et la consommation). Elles sont de ce point de vue les fiscalités les plus 

adaptées pour un transfert de cotisations. Une exonération ciblée sur un secteur en particulier peut, si les montants 

Ŝƴ ƧŜǳ ƴŜ ǎƻƴǘ Ǉŀǎ ǘǊƻǇ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎΣ şǘǊŜ ŎƻƳǇŜƴǎŞŜ ǇŀǊ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴΣ ƻǳ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴΣ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ƛƳǇƾǘǎ Ł ŀǎǎƛŜǘǘŜ 

fiscale moins large, comme cela a été le cas pour les employeurs agricoles en 2012 (cf. encadré 5). La coiffure pourrait 

prétendre à une telle mesure sectorielle.  

Encadré 4.  Exemple ŘΩŜȄƻƴŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ Ŏƻǘƛǎŀǘƛƻƴǎ ǎƻŎƛŀƭŜǎ ǇƻǳǊ ŘŜǎ ŜƳǇƭƻȅŜǳǊǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ 

[ΩŀƳŜƴŘŜƳŜƴǘ ƴϲLL-72 à la loi de finances pour 2012 a introduit une exonération de cotisations patronales visant à promouvoir 
ƭΩŜƳǇƭƻƛ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘΦ [Ŝǎ ǎŀƭŀǊƛŞǎ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ǎŜǳƭŜƳŜƴǘ мр҈ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ ŎŜǘǘŜ ǇǊƻǇƻǊǘƛon 
ǎΩŞǘŀōƭƛǘ Ł ту҈ Řŀƴǎ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜΦ 9ƴ ƻǳǘǊŜΣ ǎŜǳƭǎ п҈ ŘŜǎ ŜƳōŀǳŎƘŜǎ Řŀƴǎ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǎƻƴǘ Ŝƴ /5LΣ ŎƻƴǘǊŜ нл҈ Řŀƴǎ 
ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜΦ tƻǳǊ ǎƻǳǘŜƴƛǊ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘ ŀƎǊƛŎƻƭŜΣ ƭŜǎ ǇŀǊƭŜƳŜƴǘŀƛǊŜǎ ƻƴǘ ŘŞŎƛŘŞ ŘŜ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭŜ ŎƻǶǘ ƘƻǊŀƛǊŜ ŘΩǳƴ 
ǎŀƭŀǊƛŞ Ŝƴ /5L ŘΩǳƴ ŜǳǊƻ au niveau du smic ǇŀǊ ƭŜ ōƛŀƛǎ ŘΩǳƴ ŀƭƭŝƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎƻǘƛǎŀǘƛƻƴǎΦ [ΩŀƭƭŞƎŜƳŜƴǘ ǎŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴǘ Ŝƴ ƭΩŞǘŀǘ ƧǳǎǉǳΩŁ 
1,1 smic, puis devient ensuite dégressif pour disparaître à 1,4 smic. 

[Ŝ ŎƻǶǘ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ƳŜǎǳǊŜ ŀ ŞǘŞ ŜǎǘƛƳŞ Ł нмл Ƴƛƭƭƛƻƴǎ ŘΩŜǳǊƻǎ ǇƻǳǊ нлмнΦ !Ŧƛƴ ŘΩassurer une neutralité pour les comptes de sécurité 
ǎƻŎƛŀƭŜΣ ƭŜǎ Ƴƻƴǘŀƴǘǎ ŜȄƻƴŞǊŞǎ ǎƻƴǘ ǇǊƛǎ Ŝƴ ŎƘŀǊƎŜ ǇŀǊ [Ω9ǘŀǘΦ 9ƴ ŎƻƴǘǊŜǇŀǊǘƛŜΣ ƭŀ ŎƻƴǘǊƛōǳǘƛƻƴ ŀǇǇƭƛŎŀōƭŜ ŀǳȄ ōƻƛǎǎƻƴǎ ŎƻƴǘŜnant 
des sucres ajoutés et/ou des édulcorants de synthèse (taxe « sodas ») a vu son taux doublé afin de compenser le coût des derniers 
ŀƭƭŞƎŜƳŜƴǘǎ Řŀƴǎ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ł ƘŀǳǘŜǳǊ ŘŜ мнл Ƴƛƭƭƛƻƴǎ ŘΩŜǳǊƻǎΦ 
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Les salons de coiffure peuvent répercuter un allègement du coût du travail en adoptant une ou plusieurs des 

stratégies suivantes : 

Ā Abaisser leur prix, stimulant ainsi la demande qui leur est adressée ; 

Ā Elargir les effectifs employés grâce à la baisse du coût unitaire du travail ; 

Ā Accroître le salaire net de leurs employés ; 

Ā Augmenter leurs marges. 

La dernière stratégie peut paraître contre-ǇǊƻŘǳŎǘƛǾŜ Ƴŀƛǎ ŜƭƭŜ ƴŜ ƭΩŜǎǘ ǇŀǎΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ǎŀƭƻƴǎ ŀȅŀƴǘ ŘŜ ŦŀƛōƭŜǎ 

marges, une amélioration des marges assurerait ƭŀ ǇŞǊŜƴƴƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴΦ Une augmentation des marges permet 

en outre ŘΩŀŎŎǊƻƞǘǊŜ ƭŜǎ ŎŀǇŀŎƛǘŞǎ ŘΩŀǳǘƻŦƛƴŀƴŎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ǎƻǳǘƛŜƴǘ ŀƛƴǎƛ ƭΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘΦ ¦ƴ ǎŀƭƻƴ Ǉƭǳǎ ǊŜƴǘŀōƭŜ ŀ 

ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ un accès plus aisé aux crédits bancaires. Enfin, un niveau de marge supérieur constitue un cousin de sécurité 

Ŝƴ Ŏŀǎ ŘŜ ŘƛŦŦƛŎǳƭǘŞǎ ǇŀǎǎŀƎŝǊŜǎΣ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŀƛƴǎƛ ŘΩŞƭƻƛƎƴŜǊ ƭŜ ǊƛǎǉǳŜ ŘŜ ƭƛŎŜnciements et de dépôt de bilan.  

Nous présentons ci-dessous le choix du Gouvernement pour réduire le coût du travail en France, ainsi que des pistes 

alternatives. 

 

Le « /ǊŞŘƛǘ ŘΩƛƳǇƾǘ ǇƻǳǊ ƭŀ ŎƻƳǇŞǘƛǘƛǾƛǘŞ Ŝǘ ƭΩŜƳǇƭƻƛ » 

 

Le Gouvernement Ayrault a dévoilé en novembre dernier son projet de « pacte national pour la croissance, la 

ŎƻƳǇŞǘƛǘƛǾƛǘŞ Ŝǘ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ηΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘΩǳƴ ŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ор ƳŜǎǳǊŜǎ Řƻƴǘ ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ Ŝǎǘ ŘŜ ǊŜŘǊŜǎǎŜǊ ƭŀ ŎƻƳǇŞǘƛǘƛǾƛǘŞ Ŝǘ 

ƭΩŜƳǇƭƻƛ ŦǊŀƴœŀƛǎΣ avec comme mesure phase un « /ǊŞŘƛǘ ŘΩƛƳǇƾǘ ǇƻǳǊ ƭŀ ŎƻƳǇŞǘƛǘƛǾƛǘŞ Ŝǘ ƭΩŜƳǇƭƻƛ » (CICE). Le CICE 

ǾƛǎŜ Ł ǊŞŘǳƛǊŜ ƛƴŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ ƭŜ ŎƻǶǘ Řǳ ǘǊŀǾŀƛƭ ŘŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ǇŀǊ ǳƴ ŎǊŞŘƛǘ ŘΩƛƳǇƾǘ ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴƴŜƭ Ł ƭŀ ƳŀǎǎŜ ǎŀƭŀǊƛŀƭŜ 

brute, hors salaires excédant 2,5 smic. La coiffure est de ce point de vue pleinement concernée. 

[ŀ ŘŞǇŜƴǎŜ ŦƛǎŎŀƭŜ ŜǎǘƛƳŞŜ Ŝǎǘ ŘŜ мл ƳƛƭƭƛŀǊŘǎ ŘΩŜǳǊƻǎ ŀǳ ǘƛǘǊŜ ŘŜ ƭΩŜȄŜǊŎƛŎŜ нлмоΣ Ǉǳƛǎ ŘŜ р ƳƛƭƭƛŀǊŘǎ ǎǳǇǇƭŞƳŜƴǘŀƛǊŜǎ 

les deux années suivantes, soit ǳƴ ƳŀƴǉǳŜ Ł ƎŀƎƴŜǊ ǇƻǳǊ ƭΩ9ǘŀǘ ŘŜ нл ƳƛƭƭƛŀǊŘǎ ŘΩŜǳǊƻǎ ǇŀǊ ŀƴ Ŝƴ ǊŞƎƛƳŜ de croisière. 

Le financement du CICE devrait se faire pour moitié par une réduction des dépenses publiques et pour autre moitié 

ǇŀǊ ǳƴŜ ǊŜǾŀƭƻǊƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǘŀǳȄ ŘŜ ¢±! όǎŀǳŦ ǇƻǳǊ ƭŜ ǘŀǳȄ ǊŞŘǳƛǘύ Ŝǘ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ŦƛǎŎŀƭƛǘŞ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜΦ 

Le Gouvernemenǘ ŀ ŘŞŎƭŀǊŞ ǾƻǳƭƻƛǊ ǎΩŀǎǎǳǊŜǊ ǉǳŜ ƭŜǎ ƳŀǊƎŜǎ ŦƛƴŀƴŎƛŝǊŜǎ ŘŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ générées par cette mesure 

soient utilisées pour investir, former, embaucher, monter en gamme, réaliser des dépenses de recherche et 

développement, etc. Pour contrôler ces contreparties, un système de surveillance sera mis en place dans les grandes 

entreprises (assuré par les représentants des salariés) et au niveau macroéconomique (assuré par un comité de suivi).  

Le CICE devrait avoir un effet bénéfique sur le secteur de la coiffure. Il pourra notamment soutenir et encourager la 

nécessaire montée en gamme du secteur. 

bƻǳǎ ŎƻƴǎƛŘŞǊƻƴǎ ǘƻǳǘŜŦƻƛǎ ǉǳŜ ŎŜ ŎǊŞŘƛǘ ŘΩƛƳǇƾǘΣ ōƛŜƴ ǉǳΩŀƭƭŀƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ ōƻƴ ǎŜƴǎΣ ƴŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ Ǉŀǎ ǳƴŜ ƳŜǎǳǊŜ 

ƻǇǘƛƳŀƭŜ ǇƻǳǊ ǎƻǳǘŜƴƛǊ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ŘŜ ƭŀ ŎƻƛŦŦǳǊŜ. En effet, le CICE implique un effet de trésorerie défavorable : la plupart 

des ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ƴŜ ōŞƴŞŦƛŎƛŜǊƻƴǘ ŘŜ ƭŀ ƳŜǎǳǊŜ ǉǳΩŀǳ ƳƻƳŜƴǘ ŘŜ ǾŜǊǎŜǊ ƭΩƛƳǇƾǘ ǎǳǊ ƭŜǎ ǎƻŎƛŞǘŞǎ όƻǳ ƭΩƛƳǇƾǘ ǎǳǊ ƭŜ 

revenu selon le statut juridique), soit plusieurs mois après les dépenses de personnel. En outre, la réduction du coût 

du travail pourrait in fine ne pas être suffisante pour véritablement soutenir le développement du secteur. Enfin, cette 

mesure fiscale devraiǘ ǎΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜǊ ŘŜ ŎƻƴǘǊŜǇŀǊǘƛŜǎΣ ŎƻƳƳŜ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛΣ ŘŜ ƭΩƛƴǾŜǎǘissement, de 

ƭŀ ǊŜŎƘŜǊŎƘŜΣ ŜǘŎΦΣ ŎŜ ǉǳƛ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŦƻǊŎŞƳŜƴǘ ŎƻƳǇŀǘƛōƭŜ ŀǾŜŎ ǘƻǳǎ ƭŜǎ ǎŀƭƻƴǎ ŘŜ ŎƻƛŦŦǳǊŜΦ 

Asterès ǇǊŞŎƻƴƛǎŜ ŘΩƛƴǎǘƛǘǳŜǊ ǳƴ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘŜ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ƛƴǎǘŀƴǘŀƴŞŜ Řǳ ŎƻǶǘ Řǳ ǘǊŀǾŀƛƭΣ ŘƻƴŎ Ǉƭǳǎ ŜŦŦƛŎŀŎŜ ǇƻǳǊ ǎƻǳǘŜƴƛǊ 

ƭΩŜƳǇƭƻƛΣ ŎƻƳƳŜ ǳƴ ǘǊŀƴǎŦŜǊǘ ŘŜ ŎƘŀǊƎŜǎ ǎǳǊ ƭŀ ¢±! Ŝǘκƻǳ ǎǳǊ ƭŀ /{DΦ  
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Un transfert de charges du travail à la consommation 

 
Dans son principe, cette mesure consiste à substituer des cotisations sociales, plus spécifiquement celles supportées 

par les employeurs, par une revalorisation du taux de la TVA. La TVA aurait ainsi deux composantes :  

1. une composante « fiscale », équivalente à la TVA actuellement en vigueur (19,6%) ; 

2. une composante « sociale », dont les recettes seraient consacrées au financement de la 
protection sociale.  

Une telle mesure permettrait de : 

1. alléger le coût du travail, ce qui ǎƻǳǘƛŜƴŘǊŀƛǘ ƭΩŜƳǇƭƻƛ et la rentabilité des salons de 
coiffure ; 

2. améliorer le financement du ǎȅǎǘŝƳŜ ǎƻŎƛŀƭ Ŝƴ ŞƭŀǊƎƛǎǎŀƴǘ ƭΩŀǎǎƛŜǘǘŜ ŘŜǎ ǇǊŞƭŝǾŜƳŜƴǘǎ ;  

3. faire participer les entreprises étrangères au financement de notre protection sociale 
par le biais de nos importations. 

En février 2012, le Parlement français avait ratifié cette réforme fiscale telle que proposée par le Gouvernement Fillon. 

En ligne avec les annonces de campagne présidentielle de François Hollande, cette mesure a cependant été abrogée 

avant même sa mise en application.  

 

 

Un transfert de cotisations sur la CSG 

 
En lieǳ Ŝǘ ǇƭŀŎŜ ŘΩǳƴ ǘǊŀƴǎŦŜǊǘ ŘŜ ŎƘŀǊƎŜǎ ǎǳǊ ƭŀ ¢±!, un transfert sur la CSG peut être envisagé. [ΩŀǎǎƛŜǘǘŜ ŘŜ ƭŀ /{D 

ǎΩŞǘŜƴŘ ǎǳǊ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǘȅǇŜǎ ŘŜ ǊŜǾŜƴǳǎ Υ ƭŜǎ ǊŜǾŜƴǳǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞΣ ŘŜ remplacement, de patrimoine, des placements 

financiers et des jeux. tƻǳǊ ƭΩŀƴƴŞŜ нлмнΣ ŎŜǘǘŜ ŎƻƴǘǊƛōǳǘƛƻƴ ŘŜǾǊŀƛǘ ƎŞƴŞǊŜǊ ŀǳ ǘƻǘŀƭ ууΣт ƳƛƭƭƛŀǊŘǎ ŘΩŜǳǊƻǎ ŘŜ ǊŜŎŜǘǘŜǎ 

pour la sécurité sociale. Une augmentation uniforme ŘΩǳƴ Ǉƻƛƴǘ des taux de la CSG aurait permis de lever 12,2 

milliards de recettes supplémentaires pour la sécurité sociale cette année. 

 

Tab  4.   Recettes issues de la CSG, par assiette 
  9ƴ ƳƛƭƭƛŀǊŘǎ ŘΩŜǳǊƻǎ 

 
2010 2011e 2012p Taux 

Total 84,0 86,4 88,7 
7,3% (taux 
apparent) 

Sur les revenus d'activité 59,5 61,3 62,7 Voir tableau 
ci-dessous Sur les revenus de remplacement 15,1 15,4 16,0 

Sur majorations et pénalités 0,2 0,2 0,2 - 

Sur les revenus du capital 8,8 9,1 9,5 8,2% 

       Patrimoine 3,8 3,9 4,1 8,2% 

       placement 5,0 5,2 5,3 8,2% 

Sur les jeux 0,4 0,3 0,3 9,5% 

Source : Comptes de la sécurité sociale 

 

 

 

 



 

Asterès | CNEC | Page 47 

 

Tab  5.   ¢ŀǳȄ ŘŜ ƭŀ /{D ǎŜƭƻƴ ƭŀ ƴŀǘǳǊŜ ŘŜǎ ǊŜǾŜƴǳǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ Ŝǘ ŘŜ ǊŜƳǇƭŀŎŜƳŜƴǘ 
 

Nature des revenus Taux global CSG 
Taux CSG déductible de 

l'impôt sur le revenu 
Taux 
CRDS 

Assiette 

Revenu d'activité salariée 7,5% 5,1% 

0,5% 

98,28% (100% pour les revenus 
dépassant 4 fois le plafond de 

la sécurité sociale) 

Accessoires du salaire (ex. prime 
d'intéressement) 

7,5% 5,1% 100% 

Allocation chômage 
6,2% (3,8% dans 

certains cas) 
3,8% 

98,28% (100% pour les revenus 
dépassant 4 fois le plafond de 

la sécurité sociale) 

Pension de retraite, d'invalidité 
6,6% (3,8% si 

revenus faibles) 
4,2% 

100% 

Allocation de préretraite 
7,5% (3,8% si 

revenus faibles) 
4,5% 

Allocations de préretraite (si la 
cessation  d'activité a pris effet 
avant le 11 octobre 2007) 

6,6% 4,5% 

Indemnités journalières de 
sécurité sociale 

6,2% 3,8% 

Source Υ 5ƛǊŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ƭŞƎŀƭŜ Ŝǘ ŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛǾŜ 

 

 

 

Encadré 5.         Accroître le rendement de la CSG sans toucher aux taux 

/ƻƴŎŜǊƴŀƴǘ ƭŜǎ ǊŜǾŜƴǳǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ Ŝǘ ƭŜǎ ŀƭƭƻŎŀǘƛƻƴǎ ŎƘƾƳŀƎŜΣ ƭΩŀǎǎƛŜǘǘŜ ŘŜ ƭŀ /{D Ŝǎǘ ŘŜ фуΣну҈ Řǳ ǊŜǾŜƴǳ ōǊǳǘ ŎƻƳǇǘŜ ǘŜƴǳ ŘΩǳƴŜ 
ŘŞŘǳŎǘƛƻƴ ŦƻǊŦŀƛǘŀƛǊŜ ǇƻǳǊ ŦǊŀƛǎ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭ όŀǳ ŘŜƭŁ ŘΩǳƴ ŎŜǊǘŀƛƴ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ǊŜǾŜƴǳΣ ƭΩŀǎǎƛŜǘǘŜ ǇŀǎǎŜ cependant à 100% du salaire 
ōǊǳǘύΦ [ŀ ǎǳǇǇǊŜǎǎƛƻƴ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ŘŞŘǳŎǘƛƻƴ ǎŜǊŀƛǘ ǳƴ ƳƻȅŜƴ ŘΩŀŎŎǊƻƞǘǊŜ ƭŜ ǊŜƴŘŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ /{D ǎŀƴǎ ŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ǎŜǎ ǘŀǳȄΦ 

 

 

 

[6.2] Adapter la formation des jeunes

[ΩŜƴǎŜƛƎƴŜƳŜƴǘ ƛƴƛǘƛŀƭ dans le secteur de la coiffure est actuellement assuré par des formations courtes. Or celles-ci ne 

ǊŞǇƻƴŘŜƴǘ ǉǳŜ ǇŀǊǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ŀǳȄ ŜȄƛƎŜƴŎŜǎ ŘŜǎ ŜƳǇƭƻȅŜǳǊǎ Ŝǘ ŀǳȄ ŜǎǇƻƛǊǎ ŘΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭƭŜ ŘŜǎ ƧŜǳƴŜǎΦ ! 

ŎŜǘ ŞƎŀǊŘΣ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ .¢{ ŎƻƛŦŦǳǊŜ Ŝst souhaitable pour soutenir le développement de la coiffure Ŝǘ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ 

professionnelle de ses salariés. 

[ΩŞƳŜǊƎŜƴŎŜ ŘŜ ǎƻŎƛŞǘŞǎ Ƴǳƭǘƛ-salons renforce le besoin de savoirs non techniques, notamment en matière de gestion 

ŦƛƴŀƴŎƛŝǊŜΣ ŘΩŜƴŎŀŘǊŜƳŜƴǘ Řǳ ǇŜǊsonnel, de communication et de promotion commerciale. Les diplômes de la 

coiffure, le CAP et le BP (le brevet de maitrise, étant un titre consulaire, est à mettre à part), centrés sur la 

transmission des techniques de coiffure, ne permettent pas véritablement de développer des compétences en gestion 

et ŘΩŀǳǘǊŜǎ savoirs transférables, pourtant utiles dans le domaine de la coiffure et demandés par la plupart des 

entreprises quel que soit leur ǎŜŎǘŜǳǊ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞΦ 
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Les limites du CAP et du BP sont regrettables pour les employeurs de la coiffure mais également pour les salariés. En 

effet, leurs compétences techniques acquises au cours de leur formation initiale et de leurs expériences 

professionnelles ƴŜ ƭŜǳǊ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ Ǉŀǎ ŘΩŜƴǾƛǎŀƎŜǊ ǳƴŜ ŞǾƻƭǳǘƛƻƴ professionnelle satisfaisante dans le secteur 

(évolution vers des responsabilités managériales et ƎŜǎǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ǎŀƭƻƴ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜύΦ 9ƴ ƻǳǘǊŜΣ Ŝƴ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ 

ŎƻƳǇŞǘŜƴŎŜǎ ǘǊŀƴǎŦŞǊŀōƭŜǎ Ł ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞΣ ƭŜǎ ǊŜŎƻƴǾŜǊǎƛƻƴǎ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭƭes peuvenǘ ǎΩŀǾŞǊŜǊ 

complexes, surtout dans le contexte actuel de chômage de masse. Or les salariés de la coiffure sont nombreux à se 

réorienter professionnellement. La détention de compétences transférables en plus de leurs compétences techniques 

faciliterait leur ǊŜŎƻƴǾŜǊǎƛƻƴ Ł ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ƳşƳŜ ŘŜ ƭŀ ŦƛƭƛŝǊŜ ŎƻƛŦŦǳǊŜΣ ŎƻƳƳŜ ŎƘŜȊ ƭŜǎ ŦƻǳǊƴƛǎǎŜǳǊǎ ŘŜ ǇǊƻŘǳƛǘǎ 

capillaires en tant que commerciaux ou contrôleurs qualité, ou au sein de certains laboratoires scientifiques. 

[ŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ .¢{ ŎƻƛŦŦǳǊŜΣ ǘǊŀƴǎƳŜǘǘŀƴǘ ƭŜǎ savoirs techniques et de solides compétences transférables, nous 

apparaît pertinente pour : 

Ā ƻŦŦǊƛǊ ŀǳȄ ƧŜǳƴŜǎ ƭŀ ǇƻǎǎƛōƛƭƛǘŞ ŘΩƛƴǎŎǊƛǊŜ ƭŜǳǊǎ ǇŀǊŎƻǳǊǎ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘΩǳƴ véritable projet 

ŘΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ; 

Ā répondre à une demande des employeurs ; 

Ā eǘ ŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ŀƛƴǎƛ ƭΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ Řǳ ǎŜŎǘŜǳǊΦ 

 

 

 

[6.3] Ouvrir une école de coiffure française à rayonnement mondial

Les pouvoirs publics doivent accompagner lΩaccroissement de la valeur ajoutée réelle et perçue du secteur en 

ƛƳǇǳƭǎŀƴǘ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ŞŎƻƭŜ ŘŜ ŎƻƛŦŦǳǊŜ ŦǊŀƴœŀƛǎŜ Ł ǊŀȅƻƴƴŜƳŜƴǘ ƳƻƴŘƛŀƭ. [ΩƻǳǾŜǊǘǳǊŜ ŘΩǳƴŜ ŞŎƻƭŜ ŘŜ ζ haute 

coiffure ηΣ ŘŞƭƛǾǊŀƴǘ ǳƴŜ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŘΩŜȄŎŜƭƭŜƴŎŜΣ contribuerait à ǊŜŘǊŜǎǎŜǊ ƭΩƛƳŀƎŜ ǉǳΩƻƴt les français du métier et 

permettrait une meilleure diffusion planétaire de la reconnaissance du savoir-faire français. La coiffure ne serait 

ŀƭƻǊǎ Ǉƭǳǎ ǇŜǊœǳŜ ǳƴƛǉǳŜƳŜƴǘ ǎƻǳǎ ƭΩŀƴƎƭŜ ŘΩǳƴ ǎŜǊǾƛŎŜ ǊŞƎǳƭƛŜǊ et « pratique », à savoir se faire couper les cheveux 

parce-que ceux-ci sont trop longs, mais serait davantage perçue ǎƻǳǎ ƭΩŀƴƎƭŜ ŘΩǳƴŜ discipline hautement technique et 

artistiqueΣ Ł ƭΩƛƳŀƎŜ ŘŜ ƭŀ ƘŀǳǘŜ couture ou de la gastronomie.  La coiffure en tant que débouché professionnel serait 

moins stigmatisée et pourrait améliorer son attractivité auprès des jeunes et de leurs parents. 

5Ŝ ǘŜƭƭŜǎ ŞŎƻƭŜǎ ŘΩŜȄŎŜƭƭŜƴŎŜ ŜȄƛǎǘŜƴǘ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ƳŞǘƛŜǊǎ :  

Ā ŘŜ ƭŀ ǊŜǎǘŀǳǊŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ ƭΩécole Ferrandi ; 

Ā de la sellerie-ƳŀǊƻǉǳƛƴŜǊƛŜΣ ǘŀǇƛǎǎŜǊƛŜ ŘΩŀƳŜǳōƭŜƳŜƴǘΣ ŘŞŎƻǊŀǘƛƻƴ ŘΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ Ŝǘ 

conception-ŀƎŜƴŎŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎǳƛǎƛƴŜǎ Ŝǘ ǎŀƭƭŜǎ ŘŜ ōŀƛƴǎ ŀǾŜŎ ƭΩŞŎƻƭŜ Les ateliers Grégoire ; 

Ā ŘŜ ƭŀ ŎƻǳǘǳǊŜ ŀǾŜŎ ƭΩEcole supérieure des industries du vêtement ; 

Ā ŘŜ ƭΩƛƳage avec ƭΩŞŎƻƭŜ ŘŜǎ DƻōŜƭƛƴ. 
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[6.4] Renforcer la représentativité du secteur

Avec plus de 70 000 entreprises et près de 160 000 actifs, ƭŀ ŎƻƛŦŦǳǊŜ Ŝǎǘ ƭŜ ŘŜǳȄƛŝƳŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛǎŀƴŀǘ Ŝǘ 

constitue à ce titre un acteur ƳŀƧŜǳǊ ŘŜ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ ŦǊŀƴœŀƛǎŜΦ Lƭ ǎƻǳŦŦǊŜ ǇƻǳǊǘŀƴǘ ŘΩǳƴ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ƳŀƴǉǳŜ 

ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ŘŜ ƭŀ ǇŀǊǘ ŘŜǎ ŘŞŎƛŘŜǳǊǎ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜǎ Ŝǘ ƛƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴƴŜƭǎΦ [ŀ ŎǊƛǎŜ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜΣ ǉǳƛ ŦǊŀǇǇŜ ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ Ŝǘ 

durablement les entreprises de coiffure, nécessite pourtant une prise de conscience globale de la part de ces 

ŘŞŎƛŘŜǳǊǎ ǎǳǊ ƭŀ ǇƭŀŎŜ Ŝǘ ƭΩŀǾŜƴƛǊ Řǳ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘŜ ƭŀ ŎƻƛŦŦǳǊŜ Řŀƴǎ ƴƻǘǊŜ ǇŀȅǎΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ŀŦƛƴ ŘΩŜȄǇǊƛƳŜǊ ǇƭŜƛƴŜƳŜƴǘ 

ǎƻƴ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ Ŝǘ ǎƻŎƛŀƭΣ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ Řƻƛǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǇƻǳǾƻƛǊ ǎΩŀǇǇǳȅŜǊ ǎǳǊ ǳƴŜ Ǉƭǳǎ ƎǊŀƴŘŜ 

considération et davantage de visibilité.  

hǊΣ Řŀƴǎ ƭŜ ŎƻƴǘŜȄǘŜ ŀŎǘǳŜƭ ƻǴ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳȄ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ǎƻƴǘ Ŝƴ ŘƛŦŦƛŎǳƭǘŞΣ les acteurs professionnels de 

la coiffure ne parviennent pas à être suffisamment audibles. A ce jour, le secteur est en effet structuré autour 

ŘŜ ŘŜǳȄ ƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴǎ ǇŀǘǊƻƴŀƭŜǎΦ 5Ωǳƴ ŎƾǘŞΣ ƭŀ CŞŘŞǊŀǘƛƻƴ bŀǘƛƻƴŀƭŜ ŘŜ ƭŀ /ƻƛŦŦǳǊŜ όCb/ύΣ ŀŘƘŞǊŜƴǘŜ Ł ƭΩ¦ƴƛƻƴ 

tǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭƭŜ !ǊǘƛǎŀƴŀƭŜ ό¦t!ύΣ Ŝǎǘ ƭŜ ǎȅƴŘƛŎŀǘ ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜ ŘŜ ƭŀ ōǊŀƴŎƘŜΦ 5Ŝ ƭΩŀǳǘǊŜΣ ƭŜ /ƻƴǎŜƛƭ bŀǘƛƻƴŀƭ ŘŜǎ 

Entreprises de Coiffure (CNEC), adhérente de la Confédération Générale des Petites et Moyennes Entreprises 

ό/Dta9ύΣ Ŝǎǘ Ǉƭǳǎ ǊŞŎŜƴǘ ǇǳƛǎǉǳΩƛƭ ŀ ŞǘŞ ǊŜŎƻƴƴǳ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛŦ Ŝƴ мффуΦ /Ŝǎ ŘŜǳȄ ƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴǎ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭƭŜǎΣ 

soucieuses de défendre les intérêts de leur profession, se retrouvent malheureusement parfois en désaccord sur 

les moyens pour y parvenir. Ces incompréhensions réciproques trouvent souvent leur origine dans les 

divergences entre les confédérations auxquelles elles sont adhérentes. Compte-tenu des difficultés 

éconƻƳƛǉǳŜǎ ŀŎǘǳŜƭƭŜǎΣ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘŜ ƭŀ ŎƻƛŦŦǳǊŜ ƴŜ ǇŜǳǘ ƴŞŀƴƳƻƛƴǎ Ǉŀǎ ǎŜ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ŘΩşǘǊŜ 

ƻŎŎŀǎƛƻƴƴŜƭƭŜƳŜƴǘ ƭΩƻǘŀƎŜ ŘŜ ŘŞōŀǘǎ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜǎ ǉǳƛ ƴŜ ƭŜ ŎƻƴŎŜǊƴŜƴǘ Ǉŀǎ ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘΦ  

[ΩǳƴŜ ŘŜǎ ǾŜǊǘǳǎ ŘŜ ƭŀ ŎǊƛǎŜΣ ǉǳƛ ǘƻǳŎƘŜ ƭŀ CǊŀƴŎŜ Ŝǘ ƭŀ ŎƻƛŦŦǳǊŜ ŘŜǇǳƛǎ нллуΣ Ŝǎǘ donc ŘΩŀǾƻƛǊ Ƴƛǎ Ŝƴ ƭǳƳƛŝǊŜ ƭŀ 

ƴŞŎŜǎǎƛǘŞ ŘΩǳƴŜ ǳƴƛƻƴ ǇǊƻŎƘŀƛƴŜ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ŘŜǳȄ ƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴǎ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭƭŜǎ Řǳ ǎŜŎǘŜǳǊΦ [ŀ profession mérite 

Ŝƴ ŜŦŦŜǘ ŘŜ ǇŀǊƭŜǊ ŘΩǳƴŜ ǎŜǳƭŜ Ŝǘ ǇǳƛǎǎŀƴǘŜ ǾƻƛȄ ŀŦƛƴ ŘŜ ǎΩŀŘǊŜǎǎŜǊ ŀǳȄ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƭŜǎ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜǎ Ŝǘ 

institutionnellŜǎΣ ŀǳȄ ƭŜŀŘŜǊǎ ŘΩƻǇƛƴƛƻƴΣ Ł ƭŀ ǇǊŜǎǎŜ Ŝǘ ŀǳ ƎǊŀƴŘ ǇǳōƭƛŎΦ Un rapprochement opérationnel de la 

FNC et du CNEC, selon des modalités qui doivent naturellement être définies et validées par les deux 

ƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴǎΣ ǎŜƳōƭŜ ŘƻƴŎ şǘǊŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ƭΩǳƴ ŘŜǎ ǇǊŞŀƭŀōles nécessaires pour permettre au secteur de la 

ŎƻƛŦŦǳǊŜ ŘŜ ǎŜ ŦŀƛǊŜ ŜƴǘŜƴŘǊŜ Ŝǘ ŘŜ ǎŜ ǊŞŦƻǊƳŜǊ ŀŦƛƴ ŘΩŜȄǇǊƛƳŜǊ ǇƭŜƛƴŜƳŜƴǘ ǘƻǳǘ ǎƻƴ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭΦ     
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Asterès est un cabinet ŘΩŞǘǳŘŜǎ économiques et de conseil. 

Nous proposons aux entreprises et au secteur public des outils 

ŘŜ ǊŞŦƭŜȄƛƻƴ ǇƻǳǊ ƻǊƛŜƴǘŜǊ ƭΩŀŎǘƛƻƴΦ Notre mission est de mettre 

ƭΩŜȄǇŜǊǘƛǎŜ économique au service du développement de nos 

ŎƭƛŜƴǘǎΦ !ƛƴǎƛΣ ƴƻǳǎ Řƻƴƴƻƴǎ Ł ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ǎƻƴ ǊƾƭŜ 

opérationnel. 

Nous proposons à nos clients : 

Ā des analyses macroéconomiques et sectorielles ; 

Ā des prévisions ; 

Ā des enquêtes de conjoncture. 

Nous menons également des missions de conseil en 

développement & attractivité économique. 

 

Asterès se veut une entreprise citoyenne et, à ce titre, nous 

respectons un certain nombre de principes : 

Ā wŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ƴƻƴ ƳŀǊŎƘŀƴŘŜǎΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ 

domaine de la pédagogie économique et du conseil aux 

ƎƻǳǾŜǊƴŜƳŜƴǘǎ όŀŦƛƴ ŘΩŞǾƛǘŜǊ ǘƻǳǘ ǊƛǎǉǳŜ ŘŜ ŎƻƴŦƭƛǘ 

ŘΩƛƴǘŞǊşǘǎύ ; 

Ā Promotion de la liberté individuelle et de la démocratie, 

notamment dans le cadre des missions réalisées dans les 

pays émergents. 

 

 wŜǎǇŜŎǘ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ : 

!ǎǘŜǊŝǎ ǎΩŜƴƎŀƎŜ Ł ƭƛƳƛǘŜǊ ƭΩƛƳǇŀŎǘ ŘŜ ǎƻƴ ŀŎǘƛǾƛǘŞ ǎǳǊ 

ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ǇŀǊ ƭŜ ǊŜŎȅŎƭŀƎŜΣ ƭŀ 

ŘŞƳŀǘŞǊƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴΣ ƭŜǎ ŞŎƻƴƻƳƛŜǎ ŘΩŞƴŜǊƎie, et la  

limitation des déplacements en avion et en voiture 

ou leur compensation. Par ailleurs, nos analyses prennent en 

compte la dimension écologique et environnementale des 

phénomènes économiques. En matière de conseil, nos  

propositions sont formulées dans le souci du respect de 

ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ŘǳǊŀōƛƭƛǘŞ Řǳ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘΦ 

  
Nous contacter : 

www.asteres.fr 
contact@asteres.fr 
 

7, rue du chemin vert    
94 100 Saint-Maur des Fossés 
 

Tél. : + 33 1 48 85 23 60 
Fax : + 33 1 70 24 73 57 
 

Asterès est présent sur Facebook et Twitter 
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